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GECF:

 Le président de la République souligne la détermination de l’Algérie 
à réunir toutes les conditions de succès du rendez-vous

Conseil de sécurité:

Un cessez-le-feu immédiat à Ghaza, 
1e étape vers la paix au Moyen-Orient

Crise Algérie – Emira ts :

Alger prend une première décision forte

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a mis en avant, mardi, la 
détermination de l’Algérie à réunir 
toutes les conditions de succès du 
7e Sommet du Forum des pays 
exportateurs de gaz (GECF), 
qu’elle abritera fin février, 
d’autant que la préservation de 
cette ressource précieuse et son 
exploitation est une responsabilité 
partagée.

Dans un message de bienvenue 
sur le site électronique dédié 
au 7e Sommet des chefs d’Etat 
et de gouvernement du GECF, 
lancé mardi, le président de 
la République a affirmé que 
“l’Algérie est déterminée à réunir 
toutes les conditions de succès de 
cet événement”.
Le président de la République a 
mis en avant “l’importance de 
la coopération et de la solidarité 
dans le cadre de notre Forum”, 

soulignant que “la préservation 
de cette ressource précieuse et son 
exploitation est une responsabilité 
partagée qui doit reposer sur 
une compréhension mutuelle 
des exigences de l’équilibre 

des intérêts et du partage des 
avantages”.
Dans le même sillage, le président 
de la République a précisé que la 
session d’Alger “se tient dans un 
contexte où le gaz naturel est de 
plus en plus sollicité en tant que 
source d’énergie cruciale pour le 
développement socioéconomique, 
étant l’une des principales 
sources d’énergie alternatives, 
propres et respectueuses de 
l’environnement”.

Par ailleurs, le président de 
la République a exprimé ses 
“sincères remerciements” à l’Emir 
de l’Etat du Qatar, Son Altesse 
Cheikh Tamim bin Hamad Al 
Thani, pour “sa présidence réussie 
de la session précédente et sa 
gestion de ses exigences avec 
l’efficacité requise”, saluant les 
efforts du Secrétaire général du 
Forum et de tous ceux qui ont 
contribué à la préparation des 
travaux du Sommet.

Le représentant permanent 
de l’Algérie auprès des 
Nations unies à New York, 

Amar Bendjama, a réitéré l’appel 
de l’Algérie à un cessez-le-feu 
immédiat dans la bande de Ghaza, 
comme “première étape” vers la 
réalisation de la paix et la stabilité 
au Moyen-Orient.
S’exprimant lors d’une réunion 
lundi du Conseil de sécurité de 
l’ONU sur “Les menaces contre la 
paix et la sécurité internationales”, 
M. Bendjama a déclaré: “le Moyen-
Orient est au bord du précipice 
d’effondrement”, soulignant, dans ce 
contexte, que “les récentes frappes 
aériennes visant l’Irak et la Syrie 
ce week-end risquent d’aggraver 
encore davantage une situation déjà 

précaire”.
“Cela pourrait potentiellement nous 
conduire vers une nouvelle escalade.
Dans ce contexte, nous réaffirmons 
notre soutien constant à la 
souveraineté, l’intégrité territoriale 
et la sécurité de l’Irak et de la Syrie”, 
a-t-il poursuivi avant d’ajouter: “Les 
peuples frères de Syrie et d’Irak 
méritent de vivre dans la paix et la 
prospérité”.
Compte tenu de ces circonstances 
critiques, l’Algérie appelle “à la 

retenue et à éviter toute escalade”, 
a encore dit l’ambassadeur car, “la 
région ne peut pas supporter le poids 
de tensions supplémentaires, et nous 
croyons fermement que la force 
n’est pas et ne sera jamais un moyen 
de parvenir à la paix et à la stabilité”.
Le diplomate a, mis en garde, dans 
ce contexte, que “l’histoire atteste 
que la force ne provoque que la 
ruine, l’instabilité et entretient 
l’animosité”.
“Aujourd’hui, nous plaidons 
en faveur du dialogue et de 
l’action collective pour aplanir 
nos différences et favoriser une 
prospérité partagée”, a-t-il affirmé, 
appelant, dans ce sens, à “laisser 
de côté les notions de violence et 
de dissuasion” et “à travailler main 

dans la main vers un Moyen-Orient 
apaisé”.
Pour M. Bendjama, “une véritable 
stabilité au Moyen-Orient nécessite 
une approche globale des causes 
profondes qui sous-tendent 
l’instabilité. Nous devons investir 
dans des solutions à long terme pour 
éviter de nouvelles souffrances et 
ouvrir la voie à une paix durable 
dans la région”.
Evoquant par ailleurs, la situation à 
Ghaza, théâtre d’agressions sionistes 
barbares depuis le 7 octobre 2023, 
le représentant de l’Algérie à 
l’ONU a réaffirmé que “la question 
palestinienne constitue la pierre 
angulaire de cette entreprise”.
“Dès le début de l’agression contre 
le peuple palestinien, en particulier 

dans la bande de Ghaza, l’Algérie 
a, à plusieurs reprises, tiré la 
sonnette d’alarme sur le risque de 
débordement régional”, a-t-il tenu à 
rappeler.
“Malheureusement, la situation 
s’est transformée en une réalité 
dévastatrice, nous obligeant à 
redoubler d’efforts pour mettre un 
terme à l’escalade dans l’ensemble 
de la région. Les habitants de cette 
région, comme tous les habitants 
du monde, aspirent à la paix, au 
développement et à la prospérité”, 
a-t-il enchaîné.
Et de conclure: “Il est grand temps 
que ce berceau des civilisations 
retrouve sa stabilité. La première 
étape vers cet objectif réside dans un 
cessez-le-feu immédiat à Ghaza”.

La crise diplomatique entre 
l’Algérie et les Émirats 
arabes unis prend une 

nouvelle dimension. Alors que 
les divergences sur le dossier 
malien exacerbent les tensions, 
le ministère de la Justice a enjoint 
aux notaires de suspendre la 
conclusion de contrats avec la 
United Tobacco Company et la 
Société algéro-emiratie de Tabac.
La chambre nationale des notaires 
a été informée de cette directive la 
semaine dernière (janvier 2024). 
Celle-ci demande aux présidents 
des chambres régionales 
d’interdire le conclusion de tout 
contrat ou transaction avec les 
deux sociétés mixtes (STAEM 

et UTC), que ce soit avec des 
personnes morales ou physiques.
Cette consigne fait suite aux 
plaintes des autorités algériennes 
à l’encontre de la partie émiratie 
pour non-respect de l’accord signé 
en 2005. Selon ce dernier, les 
Émiratis devaient développer les 
capacités de la société de tabac et 
faire de l’Algérie un exportateur 
de produits tabagiques vers 
l’Europe et l’Afrique.
Cependant, ces engagements 
n’ont jamais été respectés, 
suscitant des soupçons de 
détournement de millions de 
dollars à l’étanger dans le 
secteur du tabac, avec des pertes 
qui se chiffrent en milliards 

pour l’Algérie sur plus de deux 
décennies.
Pour rappel, en 2008, les 
investissements émiratis en 
Algérie devaient dépasser 50 
milliards de dollars sur cinq 
ans selon les déclarations du 
ministre de l’Economie émirati 
de l’époque, Soltane Ben Saïd 
Al Mansour. Mais, après plus de 
dix ans, ils n’ont atteint que 5 
milliards de dollars.
Retour sur la création de la 
STAEM sous Bouteflika
Par ailleurs, des relations 
suspectes entre un homme 
d’affaires émirati et un conseiller 
personnel de l’ancien président 
Bouteflika ont été découvertes 

pendant le règne de ce dernier.
Les soupçons ont émergé en 
2004 après le démantèlement de 
l’ex-Société nationale des tabacs 
et allumettes (SNTA), pourtant 
fort rentable, pour créer la 
Société algéro-émiratie de tabac 
(STAEM).
Initialement, la société nationale 
détenait 49 %, l’investisseur 
émirati 49 %, et 2 % appartenaient 
à une société du ministère des 
finances algériennes. Cependant, 

la partie émiratie a manipulé les 
contrats pour devenir majoritaire 
avec 51 %, ce qui lui a permis de 
piller les fonds publics.
La décision du ministère 
de la Justice soulève des 
interrogations quant à la volonté 
du gouvernement algérien de 
se libérer de sa dépendance 
aux Émirats dans le secteur du 
tabac. Face à l’accroissement 
des tensions, il est légitime de se 
demander jusqu’où pourrait aller 
la crise entre les deux pays.
L’Algérie prendra-t-elle d’autres 
décisions plus fermes à l’encotre 
de ce qu’elle a qualifié de « pays 
arabe frère » aux« agissement 
hostiles ».
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Président de la république :
 Les élections sont la meilleure voie pour mettre un terme 

à la crise libyenne

La Libye se dirige vers la tenue d’une conférence nationale 
inclusive avec le soutien des partenaires régionaux 

à l’instar de l’Algérie

Chanegriha reçu par le ministre de la Défense des Forces 
armées saoudiennes

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a affirmé, dans une allocution 
lors de la Réunion du Comité de 
haut niveau de l’Union africaine 
(UA) sur la Libye, tenue lundi 
à Brazzaville, que les élections 
étaient la meilleure voie à 
même de mettre un terme à la 
crise libyenne et le seul garant 
d’une solution définitive à la 
problématique de la légitimité 
en Libye.
Dans son allocution, lue en son 
nom par le Premier ministre, M. 
Nadir Larbaoui, le président de 
la République a exprimé l’appui 
total de l’Algérie au projet 
de réconciliation nationale 
libyenne inclusive, assurant 
qu’elle n’épargnera aucun effort 
dans le cadre des missions de ce 
comité, en collaboration avec 
les organisations régionales et 
internationales concernées, en 
vue de contribuer à la réussite de 
cette démarche de réconciliation 
nationale escomptée.

Le président de la République 
a insisté sur l’impératif de 
mettre fin à toute forme de 
présence militaire étrangère en 
Libye, notamment s’agissant 
du nécessaire retrait de tous les 
mercenaires sans exception. 
Il a affirmé que le recours 
à la force en Libye ne fera 
qu’exacerber la crise, mettra en 
péril l’avenir du peuple libyen 
qui sera ainsi privé de son droit 
à la stabilité, à la sécurité et à 
la prospérité, et entraînera la 
détérioration de la situation 
dans cette région, accablée plus 
que toute autre par les effets 
délétères de l’instabilité et de la 
division politique dans ce pays, 
devenu malgré lui un repaire 
des milices armées, des groupes 
terroristes et des réseaux 

criminels de trafic d’armes et de 
drogues et un passage pour la 
migration clandestine.
Le président de la République 
a de nouveau appelé toutes les 
parties étrangères concernées 
par la question libyenne 
à adhérer à ce processus 
constructif et à s’engager à 
respecter la souveraineté de la 
Libye, son intégrité territoriale 
et l’indépendance de sa décision, 
soutenant que le règlement 
définitif de la crise libyenne 
ne saurait être concrétisé 
qu’à travers un processus 
qui consacre le principe de 
la souveraineté nationale et 
dans lequel les frères libyens 
prennent les choses en main, 
mais aussi un processus qui 
préserve leur droit authentique à 
la gestion et à l’exploitation des 
richesses de leur pays à même 
de leur garantir la stabilité, le 
développement et la prospérité.
Il a également réitéré son 
appel à tous les frères libyens 
à œuvrer à la concrétisation des 

aspirations du peuple libyen, 
toutes composantes confondues, 
à la sécurité, à la paix et à la 
stabilité, à lui permettre de 
choisir ses représentants et 
de construire son avenir dans 
l’unité et la concorde, loin de 
toute pression, ingérence ou 
diktat étrangers, soulignant 
que cela ne saurait se réaliser 
qu’à travers l’organisation des 
élections qui étaient prévues 
initialement vers fin 2021, 
lesquelles sont la meilleure voie 
à même de mettre un terme à la 
crise libyenne et le seul garant 
d’une solution définitive à la 
problématique de la légitimité 
en Libye, pays frère.
Le président de la République 
s’est dit profondément 
convaincu de la capacité du 
Comité de haut niveau de l’UA 
sur la Libye de contribuer de 
manière positive à la conception 
et à la mise en œuvre d’une 
solution pacifique à la crise 
libyenne, afin que le peuple 
libyen frère puisse préserver 

l’unité de son territoire, 
retrouver la paix et reprendre 
son rôle de premier plan au 
sein de l’UA dans un climat de 
stabilité et de développement.
Les travaux de la 10e session 
de la Réunion du Comité de 
haut niveau de l’UA sur la 
Libye ont débuté, plutôt dans la 
journée, avec la participation de 
chefs d’Etat et de représentants 
des dirigeants des pays 
membres du Comité, ainsi 
que de responsables au sein 
d’organisations internationales 
et régionales.
Le sommet porte sur les derniers 
développements de la situation 
en Libye, les efforts visant à 
rapprocher les vues et les moyens 
de parvenir à un consensus entre 
les parties libyennes pour la 
réalisation d’une réconciliation 
inclusive permettant de mettre 
fin au marasme politique que 
connaît le pays et d’organiser 
des élections parlementaires 
et présidentielles dans les plus 
brefs délais.

Le président du Conseil 
présidentiel libyen, 
M. Mohamed El-

Menfi, a indiqué, lundi, que la 
Libye, soucieuse de réaliser 
sa réconciliation nationale 
pour renforcer les chances 
d’organisation des élections 
inclusives, se dirige résolument 
vers la tenue de la première 
conférence nationale de 
réconciliation à Syrte, avec 
le soutien de ses partenaires, 
à l’instar de l’Algérie, qui a 
affiché sa sincère volonté de faire 
tout ce qui est en son pouvoir 
pour accélérer la réalisation 
par ses frères libyens d’une 
réconciliation inclusive qui mette 
fin à des années de conflit et de 

division.
Dans son allocution lors des 
travaux du Sommet du Comité de 
haut niveau de l’Union africaine 
(UA) sur la Libye à Brazzaville, 
M. El-Menfi a précisé que 
l’accord politique libyen et la 
feuille de route émanant du Forum 
de dialogue politique libyen 
(FDPL), tenu en 2021 à Genève 
sous les auspices de l’ONU, 
avaient été confiés au Conseil 
présidentiel pour le lancement 
du processus de réconciliation 
nationale et la mise en place 
d’une Haute commission de 
réconciliation nationale, objectifs 
auxquels s’est attelé le Conseil 
présidentiel depuis sa prise de 
fonctions “à travers l’amorce 

d’un dialogue sociétal inclusif”.
Après avoir rappelé les rencontres 
et conférences organisées en 
Libye, avec une participation 
active et continue en faveur 
du processus de réconciliation 
nationale, M. El-Menfi a mis 
l’accent sur “l’importance de 
l’intensification de ces efforts 
en invitant les pays voisins 
à participer à ces travaux 
préparatoires”.
Il a relevé, à cet égard, les efforts 
de certains pays voisins, à l’instar 
de “l’Algérie, qui a affiché sa 
sincère volonté de faire tout ce 
qui en son pouvoir pour accélérer 
la réalisation, par les frères 
libyens, d’une réconciliation 
inclusive qui mette fin à des 

années de conflit et de division, 
œuvrant dans le même cadre à 
accélérer la formation de la Haute 
commission de réconciliation 
nationale, qui devrait entamer ses 
travaux prochainement”.
Dans le même ordre d’idées, M. 
El-Menfi a assuré que la Libye “se 
dirige résolument vers la tenue de 
la première Conférence nationale 
inclusive de réconciliation à 
Syrte, avec le soutien de ses 
partenaires nationaux, régionaux 
et internationaux, une conférence 
dont les conclusions constitueront 
la pierre angulaire de la marche 
du peuple libyen vers l’unité, 
l’entente, le développement et la 
prospérité, et ce, en accordant la 
priorité à toutes les composantes 

de la société et en conférant aux 
sages et aux notables un rôle en 
faveur de la réconciliation”.
Selon lui, l’UA a prouvé, à 
travers son Comité de haut niveau 
présidé par le président de la 
République du Congo, M. Denis 
Sassou-Nguesso, sa Commission 
et ses autres structures, ces douze 
dernières années, qu’elle est une 
organisation régionale active 
et capable d’agir en faveur des 
intérêts des peuples du continent 
africain malgré les obstacles et 
les difficultés auxquels se heurte 
l’action africaine commune, 
comme en témoigne sa 
persévérance à aider les Libyens 
à réaliser la paix et la stabilité.

Le Général d’Armée Saïd 
Chanegriha, Chef d’Etat-
Major de l’Armée nationale 

populaire (ANP) a été reçu lundi par 
le ministre de la Défense des Forces 
armées saoudiennes, le Prince 
Khalid Bin Salman Bin Abdulaziz 
Al Saud, dans le cadre de sa visite 
au Royaume d’Arabie saoudite, en 
qualité de représentant du président 
de la République, Chef suprême 
des Forces armées, ministre de la 
Défense nationale, M. Abdelmadjid 
Tebboune, indique mardi un 
communiqué du ministère de la 

Défense nationale (MDN).
“En qualité de représentant de 
Monsieur le président de la 
République, Chef Suprême des 
Forces armées, ministre de la 
Défense nationale, Monsieur le 
Général d’Armée Saïd Chanegriha, 
Chef d’Etat-Major de l’ANP poursuit 
sa visite officielle au Royaume 
d’Arabie saoudite, où il a été reçu, 
le soir du lundi 05 février 2024, en 
audience par le ministre de la Défense 
des Forces armées saoudiennes, son 
Altesse royale le Prince Khalid Bin 
Salman Bin Abdulaziz Al Saud”, 

précise la même source.
“Cette audience, à laquelle ont 
pris part de hauts responsables 
militaires des deux parties, a été 
consacrée à l’évaluation de l’état de 
la coopération bilatérale militaire 
entre l’Algérie et le Royaume 
d’Arabie saoudite, dont les relations 
fraternelles de longue date ont 
été tracées lors de nombreuses 
étapes déterminantes ayant marqué 
l’histoire commune des deux pays 
frères”, ajoute le communiqué.           
Lors de cette audience, “le Général 
d’Armée a prononcé une allocution 

dans laquelle il a renouvelé ses 
remerciements pour l’accueil 
chaleureux qui lui a été réservé et 
à la délégation l’accompagnant”, 

relève le communiqué.
“Il a, par la même occasion, salué les 
liens bilatéraux historiques solides 
entre les deux pays, rappelant 
notamment le soutien inconditionnel 
du Royaume d’Arabie saoudite à la 
glorieuse Révolution de Libération 
nationale”.
Le Général d’Armée a également 
“souligné la volonté de l’ANP de 
promouvoir la coopération militaire 
entre les deux pays à de plus hauts 
niveaux et à l’étendre à d’autres 
domaines d’intérêt commun”, 
conclut le communiqué.
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CAncEr:

Des associations de 
l’Ouest du pays saluent 

les décisions du Président 
de la République

Baddari reçoit des étudiants de l’ENSSMAL 
en partance pour l’Université d’Istanbul

Le DG des Douanes appelle à la rigueur 
et à redoubler de vigilance pour obtenir 

de meilleurs résultats

APProBAtion du réGimE indEmnitAirE dE l’imAm :

 Nouvel acquis pour la corporation

Plusieurs associations 
d’aide aux malades 
cancéreux activant à 

l’Ouest du pays ont salué les 
décisions du président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, concernant la 
prise en charge des malades 
cancéreux non affiliés à la 
sécurité sociale et l’installation 
de la Commission nationale de 
prévention et de lutte contre le 
cancer.
Dans ce cadre, le chargé 
d’information de l’Association 
d’aide aux cancéreux d’Oran, 
Redouane Klouche, a souligné 
que la décision du Président 
de la République concernant 
la prise en charge totale 
et immédiate des malades 
cancéreux non assurés sociaux 
et sans effectuer aucune 
procédure administrative 
préalable, est considérée 
comme “une étape importante 
qui leur facilitera l’obtention 
d’une carte Chiffa, dès le 
diagnostic de leur maladie”, et 
d’améliorer les prestations qui 
leur sont offertes.
Pour sa part, Faïza Ouraghi, 
chargée des affaires sociales 
au Centre anti-cancer de 
Misserghine (Oran), a 
exprimé sa satisfaction pour 
cette décision qui, selon elle, 
contribuera à venir en aide à 
cette catégorie de patients.
De son côté, la présidente 
de l’Association “Sanabil 
Errahma” d’Oran, activant 
dans le domaine caritatif, 
notamment dans le soutien 
aux malades cancéreux, 
Boubia Habiba, a également 

exprimé sa satisfaction suite à 
l’installation de la Commission 
nationale de prise en charge 
des cancéreux sur décision du 
Président de la République. 
Cette Commission, a-t-elle 
estimé, permettra d’améliorer 
la prise en charge des malades 
et ouvrira les portes aux 
associations pour exposer les 
préoccupations des patients.
L’Association “El-Rafiq” de 
prise en charge des patients 
infirmes à domicile à Aïn 
Temouchent a salué, pour 
sa part, les décisions du 
président de la République, 
pour prendre pleinement en 
charge les patients atteints de 
cancer.
Le président de cette 
association, Youssefi Zoubir, 
a affirmé que “ces décisions 
sont susceptibles de redonner 
espoir aux patients atteints de 
cancer, notamment pour ceux 
qui ne disposent pas de carte 
de sécurité sociale”.
Le même intervenant a salué la 
décision de prendre en charge 
pleinement ces patients, sans 
fournir au préalable un dossier 
administratif, ce qui permet 
au malade, a-t-il estimé, de se 
sentir à l’aise et de se consacrer 
au processus thérapeutique 
au lieu de se perdre dans les 
“tracasseries administratives”.

Le ministre de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, Kamel Baddari 

a reçu, samedi, le premier groupe 
d’étudiants de l’Ecole nationale 
supérieure des sciences de la 
mer et de l’aménagement du 
littoral (ENSSMAL), en partance 
pour la Turquie afin de suivre 
une formation et un stage à 
l’Université d’Istanbul, indique un 
communiqué du ministère.
“La formation, qui sera dispensée 
aux étudiants au niveau d’une 
unité de recherche appliquée en 
aquaculture à Sapanca, s’inscrit 
dans le cadre de l’application 
de l’accord de jumelage entre 
l’ENSSMAL et l’Université 

d’Istanbul”, lit-on dans le 
communiqué.
Dans ce cadre, les étudiants 
bénéficieront d’une formation 
“dans les différents modules cités 
dans le cahier des charges”, selon 
la même source.
En vertu du jumelage, d’autres 
groupes d’étudiants se rendront 
à cette Université. Les étudiants 

turcs rejoindront, quant à eux, 
les établissements universitaires 
algériens, précise le communiqué.
Première du genre, cette 
dynamique intervient “en 
application de l’appel du président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, à conclure des accords 
de jumelage entre les universités 
algériennes et leurs homologues 
internationales”.
L’audience accordée à ces 
étudiants s’est déroulée au siège 
du ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, en présence de 
l’ambassadeur de la République 
de Turquie en Algérie, Muhammet 
Mucahit Kucukyilmaz.

Le Directeur général des 
Douanes algériennes, le 
Général-Major Abdelhafid 

Bakhouche, a appelé, lundi à 
Tlemcen, les cadres douaniers 
à la rigueur et à davantage 
de vigilance pour obtenir les 
meilleurs résultats sur le terrain.
Lors d’une rencontre avec les 
cadres de la Direction régionale 
des Douanes de Tlemcen, à la cité 
douanière de Haï “Abdelmoumen 
Benali”, dans le cadre d’une 
visite de travail dans la wilaya, 
le Général-Major Bakhouche a 
appelé à poursuivre les efforts, 
à redoubler de vigilance et 
s’engager à faire preuve de la 
plus grande rigueur afin d’élever 
le niveau de disponibilité requise 
et d’obtenir les meilleurs résultats 
sur le terrain.
Il a souligné que “davantage 
d’efforts doivent être fournis, 
qu’il s’agisse de lutter contre 
la contrebande, de percevoir 
les droits et taxes douaniers, 

les amendes, de doubler les 
opérations de ventes aux enchères 
publiques, de liquider les entrepôts 
douaniers et de faciliter les 
procédures douanières accordées 
aux entreprises économiques, 
notamment productives, adaptées 
aux efforts des pouvoirs publics 
pour encourager les exportations 
hors hydrocarbures”.
Le même responsable a ajouté 
“que tous les responsables, 
à tous les niveaux, doivent 
fournir le soutien nécessaire 
au douanier, dans le cadre 
de l’accomplissement de ses 
missions”, relevant que “la 
Direction générale des Douanes 
algériennes œuvre inlassablement 

à offrir les meilleures conditions 
permettant au douanier d’exercer 
confortablement ses missions 
et l’encourager à fournir plus 
d’efforts”.
Le Général-Major Bakhouche 
a également souligné qu’”il 
ne tolérera aucune négligence 
dans l’exécution des missions 
qui affecterait négativement la 
productivité requise ou pourrait 
nuire à l’appareil douanier” et 
que “chaque douanier, homme et 
femme, doit travailler sans relâche 
afin de donner la meilleure image 
d’une performance douanière de 
haute qualité et exemplaire”.
Il a ajouté que “tous les affiliés 
à ce dispositif doivent adhérer à 
l’effort de mutation numérique 
que le secteur douanier enregistre 
actuellement et œuvre à fournir 
les conditions appropriées pour 
faciliter l’opération d’implication 
des opérateurs économiques dans 
le nouveau système informatique 
douanier”.

L’approbation du 
régime indemnitaire 
de l’imam, lors de la 

réunion du Conseil des ministres 
présidée, dimanche, par le 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, a été 
saluée par les membres de ce 
corps, pour qui il s’agit d’un 
nouvel acquis leur permettant 
d’accomplir pleinement leur 
rôle spirituel.
Dans une déclaration à l’APS, 
la Fédération nationale des 
imams et fonctionnaires des 
affaires religieuses et des wakfs 
s’est félicitée, par la voix de son 
Secrétaire général, M. Djeloul 
Hadjimi, de l’approbation du 
régime indemnitaire de l’imam, 

estimant qu’”il s’agit d’un 
véritable acquis et d’une valeur 
ajoutée pour les membres de ce 
corps”.
“La prise en compte des 
revendications des imams, 
notamment en ce qui concerne 
le statut particulier, la 
revalorisation des salaires et le 
régime indemnitaire, constitue 
un nouveau jalon dans le 
processus de développement” du 
secteur, a-t-il dit.
“L’intérêt que porte le président 
de la République au rôle des 
imams et des enseignants du 
Coran dans la consécration du 
principe d’unité nationale et la 
consolidation de la cohésion 
nationale apparaît clairement 

à travers de telles décisions, 
qui contribuent à l’édification 
de l’Algérie nouvelle”, a-t-
il souligné, relevant que “ces 
décisions viennent aujourd’hui 
concrétiser les engagements pris 
par le président de la République 
lors de sa campagne électorale”.
De son côté, le membre de la 
Commission ministérielle de la 
Fatwa, M. Yahia Sari, a salué 
la décision prise en Conseil 
des ministres au profit des 
imams, considérant qu’”elle 
vient en prolongement d’un 
précédent acquis fondamental : 
l’institution, par le président de 
la République, d’une Journée 
nationale de l’imam”.
“L’intérêt particulier porté aux 

imams par le président de la 
République s’est manifesté à 
tarvers la valorisation de leur 
statut scientifique et spirituel, 
qui est de nature à renforcer 
leur rôle en tant que vecteur de 
sécurité pour la société en leur 
qualité de garants du référent 
religieux algérien”, a-t-il 
affirmé.
L’intervenant a en outre fait 
observer que “la prise en charge 

des préoccupations de l’imam 
sur le plan financier lui permettra 
de se consacrer pleinement à 
sa mission de prédication et de 
sensibilisation”.
Pour l’imam de la mosquée 
“Tariq Ibn Ziyad” dans la 
commune d’Oued Koriche 
(Alger), Toufik Mekidèche, 
la décision prise en Conseil 
des ministres “sert l’intérêt 
supérieur de la nation”, en ce 
qu’elle permettera aux imams 
de “mener leur mission dans les 
meilleurs conditions”.
“L’imam joue également un 
rôle éminement spirituel, visant 
à orienter et à guider la société 
au mieux des intérêts du pays”, 
a-t-il expliqué.
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ramadan 2024 – viandes et légumes : 
120 nouveaux points de vente de proximité ouverts

Agriculture :
Une société italienne 

prête à réaliser de grands 
investissements dans le Sud

Plateforme numérique de l’investisseur : 

Début jeudi du traitement 
des demandes d’octroi 
du foncier économique

Le ministre du Commerce 
et de la Promotion des 
Exportations, Tayeb 

Zitouni, a récemment annoncé 
une série de mesures stratégiques 
en prévision du mois de 
Ramadan. Ces mesures visent à 
garantir un approvisionnement 
adéquat en produits alimentaires 
essentiels pendant cette période 
de jeûne sacrée.

120 marchés de proximité 
ouverts pour le Ramadan 2024
Zitouni a mis en avant 
l’initiative consistant à affecter 
six points de vente spécifiques 
pour la commercialisation des 

légumes, relevant du complexe 
de valorisation des produits 
agricoles Gavapro. De plus, le 
ministère prévoit l’ouverture 
de 114 points de vente dédiés 
à la commercialisation des 
légumes et de la viande, sous 
la supervision du complexe 
des industries agroalimentaires 
et logistiques Agrolog. Cette 
allocation stratégique vise à 
répondre à la demande accrue 
pendant le Ramadan.
En outre, le ministre a exhorté 
les responsables des marchés à 
soutenir ces mesures en prenant 
des initiatives concrètes. Cela 

inclut la suspension des jours de 
repos hebdomadaires pour les 
marchés pendant le Ramadan, 
tout en assurant la continuité 
des festivités religieuses sur une 
période de trois jours. Le suivi 
régulier de l’approvisionnement 
en fruits et légumes ainsi 

que la promotion de la 
commercialisation des produits 
agricoles sont également des 
priorités.

Ramadan 2024 : 
La hausse des prix dans 

le viseur du ministère 
du Commerce

Zitouni a souligné l’importance 
de la coopération entre les 
différents acteurs publics et 
privés pour garantir le succès 
de ces initiatives. Il a appelé 
les associations de protection 
des consommateurs à jouer un 
rôle actif dans la surveillance 
des pratiques commerciales et 

des prix pendant cette période 
critique.
Enfin, le ministre a appelé 
à une modernisation et un 
développement accrus du réseau 
de commercialisation des fruits 
et légumes. Une mesure qui 
vise principalement à répondre 
aux normes internationales. 
Cette modernisation, qu’elle 
soit ainsi gérée par le secteur 
du commerce, les collectivités 
locales ou les acteurs privés, 
est essentielle pour garantir la 
qualité et la disponibilité des 
produits alimentaires pendant le 
Ramadan et au-delà.

La société italienne spécialisée 
en agriculture Bonifiche 
Ferraresi (BF) a exprimé, lundi 

lors d’une rencontre de travail avec 
l’Agence algérienne de promotion de 
l’investissement (AAPI), sa disponibilité 
à réaliser de grands investissements 
agricoles dans le Sud de l’Algérie, 
notamment en matière de production de 
blé dur et de semences.
Le PDG de Bonifiche Ferraresi, Federico 
Vecchioni a précisé au terme de cette 
rencontre qui s’est déroulée au siège 
de l’AAPI à Alger, que sa société avait 
obtenu l’année dernière un contrat de 
concession définitif au niveau de la 
wilaya de Touggourt pour la production 
du blé dur, soulignant que cela constituait 
“un premier pas pour un projet beaucoup 
plus important”.
“Nous sommes ici pour œuvrer à élargir le 
projet à travers d’autres investissements 
agricoles dans le sud de l’Algérie”, a-t-
il déclaré à la presse, ajoutant que la 
société BF compte lancer un “grand” 
investissement en Algérie l’année 
prochaine.
Outre la production de blé dur, BF 
compte investir également dans la 
production de semences, d’olives et de 
fruits et dans l’industrie agroalimentaire 
pour “contribuer à la réalisation de 
la sécurité alimentaire en Algérie et à 
l’exportation”, a-t-il dit, soulignant que la 
société exportera du blé de l’Algérie vers 
l’Italie considérée parmi les plus grands 
consommateurs de blé dur au niveau 
mondial.
La délégation de BF était, également, 
composée de l’ancien Premier ministre 
italien, Massimo D’Alema, qui a qualifié 
le projet de la société de “l’un des plus 

importants au titre de la coopération 
algéro-italienne, étant un projet 
stratégique bénéfique aux deux pays”.
Il a, également, estimé que les 
investissements de la société “offrent une 
contribution majeure à la réalisation de 
l’autosuffisance alimentaire de l’Algérie, 
ainsi que de grandes opportunités pour 
le secteur de la production de pattes en 
Italie”.
Il a révélé que BF est sur le point de créer 
une université spécialisée en agriculture 
en Italie, et qu’elle entend également créer 
un centre de recherche et de formation en 
Algérie, pour contribuer à l’augmentation 
de la production agricole à travers le 
transfert des technologies modernes de 
production.
Le Directeur général de l’Agence 
algérienne de la promotion de 
l’investissement (AAPI), Omar Rekkache, 
a précisé de son côté que le débat avec la 
délégation italienne était “fructueux”, 
mettant en avant que les projets de la 
société pour la culture de blé dur et 
des semences sont “d’une importance 
majeure pour la réalisation de la sécurité 
alimentaire”.
Le DG a relevé que l’Agence est prête 
à accompagner la société italienne 
durant la période de la concrétisation 
de ses investissements, d’autant qu’elle 
entend élargir son activité aux industries 
manufacturières.
La délégation italienne a écouté plusieurs 
exposés sur les mesures incitatives de 
l’investissement et le rôle de l’Agence 
dans l’accompagnement des investisseurs, 
ainsi que sur les conditions d’octroi du 
foncier économique relevant du domaine 
privé del’Etat destiné à la réalisation de 
projets d’investissement.

Le Directeur général de l’Agence 
algérienne de promotion de 
l’investissement (AAPI), Omar 

Rekkache, a annoncé, lundi à Alger, 
le lancement, à partir de jeudi, du 
traitement des demandes d’octroi du 
foncier économique relevant du domaine 
privé de l’Etat pour réaliser des projets 
d’investissement, via la plateforme 
numérique de l’investisseur.
“Nous annonçons aux porteurs de projets 
et aux investisseurs l’ouverture de la 
plateforme numérique de l’investisseur 
en vue de procéder au traitement 
des demandes d’octroi de foncier 
économique”, a déclaré M. Rekkache 
à la presse en marge de l’audience 
qu’il a accordée à une délégation de 
la société italienne BF spécialisé dans 
l’agroalimentaire, conduite par le PDG 
de ladite société, Federico Vecchioni et 
ancien président du Conseil des ministres 
italien, Massimo D’Alema.
Le lancement de l’opération de traitement 
des demandes, intervient après la 
promulgation, fin décembre 2023, de 
textes d’application de la loi fixant les 
conditions et modalités d’octroi du 
foncier économique, relevant du domaine 
privé de l’Etat et destiné à la réalisation 
de projets d’investissement, datée de 
novembre 2023.
Il s’agit du décret fixant la consistance 
du foncier économique comprenant les 
terrains relevant du domaine privé de 
l’Etat disponibles, situés à l’intérieur des 
zones d’expansion et sites touristiques, 
périmètre des villes nouvelles, des 

zones industrielles, zones d’activités, 
parcs technologiques, les autres terrains 
aménagés, ainsi que les actifs résiduels 
des entreprises publiques dissoutes et 
les actifs excédentaires relevant des 
entreprises publiques économiques.
Il explique qu’à travers ses guichets 
uniques, l’AAPI est tenue de mettre 
en œuvre une banque de données 
constituée, pour chaque wilaya, à partir 
d’un inventaire, transmis par les services 
des domaines et des informations 
communiquées par les collectivités 
locales et les établissements et organismes 
publics chargés du foncier économique.
En vertu de ce texte, toute personne 
physique ou morale, nationale ou 
étrangère, résidente ou non résidente, au 
sens de la loi relative à l’investissement, 
porteuse d’un projet d’investissement, 
peut postuler au bénéfice d’une concession 
de gré à gré convertible en cession d’un 
bien immobilier relevant du domaine 
privé de l’Etat.
Le postulant doit introduire via la plate-
forme numérique de l’investisseur 
gérée par l’Agence et le traitement de la 
demande d’octroi du foncier économique 
s’effectue, de façon numérique, par le 
biais de la grille d’évaluation des projets.
Sur la base de la décision d’octroi de la 
concession, l’investisseur bénéficiaire est 
invité par le guichet unique à souscrire 
au cahier des charges fixant les clauses et 
les conditions d’octroi de la concession 
de gré à gré convertible en cession, 
conformément au modèle joint à l’annexe 
du texte.



AnnABA 
Le P-DG du groupe Sonatrach, Rachid Hachichi,

visite l’entreprise Fertial, le complexe Sider 
et le projet de de l’usine de dessalement d’eau de mer

AnnABA / média tion

Concertation entre le médiateur local et le wali pour la prise 
en charge des doléances

Le PDG du groupe 
Sonatrach, Rachid 
Hachichi, a effectué, 

hier, une visite de travail et 
d'inspection à Annaba. Au cours 
de cette visite de terrain, M. 
Hachichi, accompagné du wali 
Abdelkader Djellaoui,  s'est 
rendu à la wilaya  d’El Tarf , 
précisément à Draouech, relevant 
de la commune de Berrihane  
pour s’enquérir de l’avancement 
des travaux du projet de l'usine 
de dessalement d'eau de mer, 
où un exposé détaillé du projet 
lui a été présente. Selon notre 
source, le projet a atteint un taux 
d’avancement de 47 % et sera 
livrée vers le 15 décembre 2024. 
Ce projet permettra d’assurer 
300.000 mètres-cubes  par jours 

pour la wilaya d’Annaba, El Tarf, 
Guelma, Oum El Boughi selon 
l’hôte de la wilaya. Le P-DG, 
Rachid Hachichi, a affirmé, 
qu’en application des directives 
du Président de la république, 
ses départements sont prêts à 
accompagner la réalisation du 
projet en question et en gager 
des inspections pour soutenir et 
solutionner 
les contraintes liées à ce projet, 
intégré dans l'entreprise. Il 
s’agit d’un projet exceptionnel, 
indiquant que le démarrage 
était difficile et que des efforts 
sont attendus pour que ce projet 
soit réceptionné dans les délais 
impartis.
La délégation s'est ensuite rendue 
au niveau de l’entreprise Fertial. 
A l’issue d’une présentation 

technique de la par des 
responsables concernés, le P-DG 
a déclaré : « Ce  complexe  qui 
fait la fierté du Groupe Sonatrach 
avec ses projets, sa production 
et son efficacité  a également 
contribué à de nombreux projets 
en matière d’équipements et 
de partenariats  avec plusieurs 
instituts au sein de l'université ». 
A travers ses activités, notamment 
la production d'engrais, 
qui contribue à la sécurité 
alimentaire, l'État algérien 
attache une grande importance 
à la production d'engrais, 
considérant qu'elle représente 
une force puissante dans le 
monde et que nous disposons 
d'une capacité de production 
importante dans ce domaine.  
Des efforts considérables ont 

été déployés pour augmenter les 
capacités de rendement. Cette  
visite de travail a constitué un 
encouragement pour Asmidal et 
les travailleurs qui ont été salués 
par P-DG pour leurs efforts et 
leur contribution.
Selon les déclarations recueillies, 
il a été procédé à l’augmentation  
de la capacité de production 
d'engrais à raison de 200 mille 
tonnes, dans le cadre de la 
stratégie et du plan de l'entreprise 
et ce  dans le cadre des efforts de 
l'État pour augmenter la capacité 
de production de cette matière 
vitale.
Le P-DG, accompagné du 
wali ont inspecté également  le 
complexe sidérurgique d’El 
Hadjar, notamment l'unité 
de tubes non soudés (TSS), 

présentée à travers un exposé 

sur les différentes étapes de 

production, avec un début de 

réception des matériaux semi-

finis en alliage  issus de la forge 
électrique, passant par plusieurs 

phases.

Les tubes  sans soudure de Sider  

sont certifiés par le Certificat de 
Système de Qualité ISO 9001, 

version 2015, après un passage 

réussi des auditeurs externes 

AFAQ AFNOR Algérie, le 

certificat de système de gestion 
de la qualité a été renouvelé 

conformément aux exigences 

de la norme. Spécification ISO 
9001, version 2015, pour un 

nouveau cycle de 3 ans.

En application des 
directives du Président 
de la République, 

Abdelmadjid Tebboune, 

recommandant aux institutions 
publiques de veiller sur le bon 
accueil des citoyens à l’effet 
de prendre en charge leurs 
doléances, le wali d'Annaba 
s'est entretenu, avant-hier 

lundi,   avec le représentant 
local du médiateur de la 
république, Amine Mouslem 
en  présence du secrétaire 
général de la wilaya et 
d'autres directeurs. Lors de cet  

entretien plusieurs doléances 
des citoyens ont été soumises. 
En effet , en application 
des directives du Président 
de la République, le wali a 
suggéré la tenue de séances 

périodiques avec  le délégué 
local auprès du médiateur 
de la République, en vue de 
répondre à ses préoccupations 
tout en prenant les décisions 
qui s'imposent.

Sihem.Ferdjallah

S.F
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En prévision du mois sacré de 
Ramadhan, les forces locales de 
sécurité au niveau de toutes les 

sûretés urbaines d’Annaba s’activent pour 
assurer la quiétude et la protection des 
biens des citoyens, ce qui témoigne d’un 
engagement sans relâche des forces de 
sécurité locales. Les services de sécurité 
ont redoublé d’efforts sur le terrain, 
et à tous les niveaux renforçant leur 
dispositif sécuritaire en vue de faire face 
aux activités criminelles. Les autorités 
sécuritaires s’investissent pleinement dans 
la protection des citoyens contre les actes 
néfastes qui pourraient compromettre le 
bienêtre et la paix sociale. La lutte contre 
toutes les formes de criminalité reste au 
cœur de leur mission, démontrant ainsi un 

engagement indéfectible envers le bien-
être des populations locales.
Un aspect à souligner à cette démarche est 
la participation active des citoyens via les 
appels d’urgence, tels que  le 104, le 17 
et le 1548 en sus de l’application ‘’Allo 
Chorta’’. Ces canaux garantissent une 
réaction rapide des autorités face à toute 
menace criminelle éventuelle.
Les autorités saluent chaleureusement la 
contribution des citoyens  à cette équation 
sécuritaire, une collaboration essentielle à 
encourager. La communication entre les 
forces de sécurité et la population s’est 
renforcée par l’utilisation des nouvelles 
technologies. Cette approche innovante 
facilite la collecte d’informations 
cruciales, renforçant ainsi la lutte contre 
la criminalité.

AnnABA / AdministrAtion FisCAlE

La numérisation des services fiscaux, tendance 
vers une administration modernisée et efficace

AnnABA / sÛrEté dE WilAYA

La police suscite l’intéressement des jeunes pour participer 
au concours externe de recrutement

AnnABA / séCurité

En prévision du mois de ramadhan, les forces de l’ordre s’activent  
pour assurer la sérénité et la protection des biens des citoyens 

L’administration fiscale 
tend vers l’innovation 
et l’efficacité pour 

une gestion modernisée et 
rationnelle en optant pour le 
système d’information Jibaytek. 
Cet événement résulte des efforts 
soutenus du directeur des impôts, 
en l’occurrence, monsieur Zerour 
Badreddine, visant à instituer la 
numérisation de l’administration 
fiscale et à améliorer les 
prestations de services publics.
Sous l’impulsion des pouvoirs  
publics, soucieux de systématiser 
la numérisation à grande échelle, 

à travers divers secteurs, la 
wilaya d’Annaba se positionne à 
l’avant-garde de cette innovation, 
en mettant en œuvre les 
recommandations du président 
de la république, Abdelmadjid 

Tebboune, qui a souligné 
l’importance de la modernisation 
des services gouvernementaux 
pour de meilleures prestations. 
Signalons que la cérémonie 
marquant le lancement du 

système ‘’Jibaytek’’ a eu lieu au 
centre de proximité d’El Bouni, 
en présence du chef du centre 
des impôts et des responsables 
des centres de proximité à 
Annaba .Cette initiative n’est 
pas seulement un pas vers la 
numérisation, mais aussi vers 
une administration fiscale plus 
accessible et transparente pour 
les citoyens.
Le système Jibaytek promet 
de simplifier les processus 
fiscaux, d’améliorer l’efficacité 
opérationnelle et de faciliter 
l’accès aux services fiscaux. 
Il s’agit d’une innovation 

importante pour Annaba, 
montrant un engagement fort 
envers la modernisation et 
l’optimisation des services 
publics.
Les avantages de la numérisation 
dans le domaine fiscal sont 
multiples. Elle permet une 
gestion plus rapide et précise 
des données, réduisant ainsi les 
risques d’erreurs. De plus, elle 
offre une meilleure traçabilité 
des transactions, renforçant la 
transparence et la confiance entre 
l’administration fiscale et les 
contribuables.

Dans une démarche visant à renforcer 
la proximité entre la population et 
les forces de l’ordre, les autorités 

sécuritaires ont lancé une campagne de 
sensibilisation en direction des jeunes, 
mettant en lumière les conditions et les 
étapes pour participer au concours externe 
destiné aux  agents de police masculins. 
Cette initiative s’inscrit dans une volonté 
de promouvoir l’engagement citoyen et 
de susciter l’intérêt des jeunes pour des 
carrières liées à la sécurité publique. Afin 
d’assurer la transparence du processus de 
recrutement, les autorités locales ont tenu 
à fournir et à expliquer aux  candidats 
potentiels les exigences spécifiques 
inhérentes au concours. Les conditions de 
participation sont multiples et exigent une 
compréhension parfaite de la nature des 
tâches au sein des forces de l’ordre. Les 
candidats doivent démontrer un niveau 

élevé de responsabilité, d’intégrité et de 
dévouement envers le service public. La 
maîtrise des compétences physiques et 
intellectuelles nécessaires pour exercer les 
fonctions policières est également exigée.
Le processus de sélection est rigoureux, 
mettant l’accent sur l’évaluation des 
compétences professionnelles, des 
aptitudes physiques et des connaissances 
spécifiques. Les candidats répondant aux 
différentes étapes du concours auront 
l’opportunité de contribuer activement à la 
sécurité de la population.
La sensibilisation des jeunes pour accéder  
dans différents corps de police vise à 
diversifier les profils au sein des forces de 
l’ordre et à refléter au mieux la pluralité 
de la société. Cela renforce également la 
confiance entre les citoyens et les agents 
de police, en montrant que le recrutement 
est ouvert à tous ceux qui répondent aux 
critères prescrits.

Sara.Y

Sara.Y

Sara.Y
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La caisse nationale des 
assurances sociales  CNAS 
a récemment organisé des 

portes ouvertes sous le slogan 
“La préservation de la durabilité 
du système national de sécurité 
sociale est notre responsabilité 
à tous”. Ces portes ouvertes, 
s’inscrivent dans le cadre de la 
mise en œuvre des directives de 
la direction générale, vont durer 
du 04 au 15 février 2024, au 
siège de l’agence CNAS, situé 
au 99, rue Maâtare Lakhder, 
en vue de sensibiliser le public 
sur des enjeux cruciaux liés à 

la sécurité sociale. L’objectif 
principal de ces journées est de 

lutter contre l’usage frauduleux 
des prestations servies aux 

assurés sociaux, de toutes formes 
de fraude et de détournements 
dans le domaine des prestations 
de sécurité sociale. Les 
organisateurs espèrent ainsi 
conscientiser les assurés et leurs 
ayants droit sur l’importance de 
l’utilisation responsable de leurs 
droits.
Le thème central de ces journées 
a porté sur la nécessité de 
sensibiliser les visiteurs sur la 
qualité des prestations de sécurité 
sociale. En particulier, l’accent a 
été mis sur l’impératif d’utiliser 
de manière personnelle et 
exclusive la carte de soins Chiffa, 

tout en évitant de la laisser à la 
portée d’autrui, quel que soit le 
contexte. Cette mesure vise à 
garantir la confidentialité des 
informations et à prévenir toute 
utilisation frauduleuse.
Ces journées d’information 
et de sensibilisation sont 
également une opportunité 
pour informer le public sur 
ses droits et responsabilités en 
matière de sécurité sociale. Les 
organisateurs ont mis en place des 
ateliers interactifs et des sessions 
de questions-réponses pour 
répondre aux préoccupations 
spécifiques des participants.

ANNABA / CNAS  

Journées portes ouvertes sous le slogan :
“La préservation de la durabilité du système national de 

sécurité sociale est notre responsabilité à tous’’
Sara.Y

La distribution d’eau 
potable continue à poser 
de sérieux problème à 

Annaba. Certains quartiers ont 

connu une perturbation dans 
la distribution d’eau potable, 
comme à l’exemple de ceux de 
la localité d’El Kalitoussa. Selon 
ses habitants, cette localité n’est 

pas alimentée en eau potable 
régulièrement, ce qui a obligé 
nombre d’habitants à recourir 
aux colporteurs, qui leur livrent 
l’eau à raison de 4.000 DA la 

citerne de 3 m3. L’absence d’eau 
stressent les populations qui se 
disent exaspérés par cette pénurie 
d’eau potable. pour ne parler 
que de ce premier besoin vital, 

une minorité ne semble pas être 
concernée par ces coupures. De 
l’avis de beaucoup de citoyens, 
c’est inadmissible Jusqu’à quand 
cette situation va-t-elle durer ! 

ANNABA / ADE  

Les citoyens d’El Kalitoussa exaspérés à cause 
des perturbations d’alimentation en eau potable

S.F

Pas moins de 75 exposants, 
dont 30 start-ups, sont 
attendus à la 3ème “Foire 

Algérienne de l’Entrepreneuriat, 
Formation et Economie 
Numérique”, prévue du 8 au 10 
février à Annaba, ont annonc, 
lundi passé, les organisateurs.
Au cours d’une conférence 
de presse à l’hôtel Sheraton, 
où se tiendra la Foire, Hamza 
Kermiche, le responsable 
de l’entreprise Galacticom, 

organisatrice de l’événement, 
a précisé que la Foire est sous 
le patronage du ministre de 
l’Economie de la connaissance, 
des Start-ups et des Micro-
entreprises, de la ministre de la 
Numérisation et des Statistiques 
et du wali d’Annaba.
La Foire vise à “donner 
l’opportunité aux jeunes 
entrepreneurs, porteurs de 
projets et d’idées innovantes, de 
coordonner leurs efforts et de 

créer des partenariats à même 
de contribuer à la promotion 
d’un écosystème entrepreneurial 
efficace”, a indiqué M. Kermiche, 
ajoutant qu’elle constituera “un 
espace vital pour promouvoir 
l’esprit entrepreneurial et 
consolider une culture de 
formation continue et de recours 
aux technologies modernes pour 
lancer des projets en ligne avec la 
stratégie de transition numérique 
du pays”.

Outre la tenue d’une exposition 
sur les réalisations des micro 
entreprises et des start-ups 
dans le domaine de l’économie 
numérique, cet événement de 
trois (3) jours donnera lieu à 
l’organisation de 26 conférences 
et à des séances de travail traitant 

de sujets liés au développement 
de l’auto-entrepreneur, à la 
transformation numérique, à la 
cyber sécurité, au financement 
participatif (crowdfunding), 
au financement des start-ups, 
au e-commerce et aux services 
électroniques.

ANNABA  

75 participants attendus à la 3ème 
Foire algérienne de l’entrepreneuriat

Des structures sanitaires 
relevant du Croissant-
Rouge algérien (CRA) 

ont été mises en service dimanche 
à Constantine.
Il s’agit dans d’un centre de santé, 
d’un centre psychopédagogique 
et d’une pharmacie, mis à 
disposition par le CRA dans 
le cadre du renforcement de 
la prise en charge sanitaire et 
psychologique des populations 
vulnérables et nécessiteuses, 
dans la wilaya de Constantine.
Au cours d’une visite de 
travail consacrée à l’inspection 
de structures relevant de 

l’organisation qu’elle préside, 
Mme Ibtissem Hamlaoui, 
présidente du CRA, accompagnée 
du wali de Constantine, 
Abdelkhalek Sayouda, et des 
autorités locales civiles et 
militaires, a inauguré le centre 
de santé et la pharmacie situés 
près du siège de la commune de 
Constantine.
Selon les explications fournies 
sur place, le centre comprend 
deux salles d’auscultation 
et une grande salle de soins 
de 5 lits, encadrés par 36 
médecins volontaires et 5 agents 
paramédicaux.

La structure dispose également 
d’une pharmacie qui permet 
aux personnes nécessiteuses 
d’obtenir des médicaments à 
titre gratuit. La présidente du 
CRA a également inauguré un 
centre psychopédagogique pour 
enfants autistes, au quartier de la 
Casbah de Constantine, où elle 
s’est enquise des équipements 
disponibles dans cette structure 
spécialisée d’une capacité 
d’accueil allant jusqu’à 200 
enfants, et qui comprend des 
salles d’apprentissage et des 
espaces pour diverses activités 
encadrés par une équipe 

multidisciplinaire.
En marge de sa visite, Mme 
Hamlaoui a indiqué, dans une 
déclaration à la presse, que 
le Croissant-Rouge algérien 
“s’emploie à renforcer la prise 
en charge des enfants autistes 
issus de familles nécessiteuses, 
dès l’âge de 3 ans, à la faveur 
de l’ouverture de 10 nouveaux 
centres dans différentes wilayas 
du pays, en plus de la mise à 
disposition d’autres centres 
de santé à l’échelle nationale 
pour prendre en charge la santé 
des familles nécessiteuses et 
des catégories vulnérables et 

leur donner des médicaments 
gratuitement”.
Mme Hamlaoui a ajouté que le 
CRA a concrétisé, dans le cadre 
du programme de l’organisation, 
des projets dans plusieurs 
wilayas, destinés à la prise en 
charge de familles nécessiteuses 
et d’orphelins, en leur remettant 
des habits neufs pour l’Aïd et 
en organisant des cérémonies de 
circoncision, outre l’ouverture 
de 200 points de restauration 
caritatifs (Meïdat Ramadhan) 
pendant le mois sacré, pour 
couvrir l’autoroute est-ouest et 
les différentes routes nationales.

CONSTANTINE  

Inauguration de structures sanitaires relevant du CRA 



A l’ONU, craintes d’une nouvelle escalade 
au Proche-Orient

Nouvelle hausse des salaires des 
fonctionnaires en Syrie

Une haute responsable 
de l’ONU a appelé 
lundi “toutes les 

parties” à empêcher une 
nouvelle escalade des tensions 
au Moyen-Orient lors d’une 
réunion du Conseil de sécurité 
où la Chine et la Russie ont 
accusé les Etats-Unis de 
mettre de l’huile sur le feu.
“J’appelle le Conseil à 
continuer de coopérer 
activement avec toutes les 
parties pour empêcher une 
nouvelle escalade et une 
aggravation des tensions qui 
sapent la paix et la sécurité 
régionales”, a déclaré la 
secrétaire générale adjointe 
de l’ONU pour les Affaires 
politiques Rosemary DiCarlo 
lors d’une réunion sur les 

frappes américaines de 
représailles en Irak et en Syrie.
“Je répète l’appel du secrétaire 
général à toutes les parties 
à s’éloigner du précipice 
et prendre en compte le 
coût humain et économique 
insupportable d’un possible 

conflit régional”, a-t-elle 
insisté, sans mettre personne 
en cause spécifiquement.
Plusieurs Etats membres ont 
fait écho à cette inquiétude, 
certains mettant directement 
en cause les Etats-Unis qui 
ont, eux, défendu leurs frappes 

en Syrie et en Irak en riposte 
à l’attaque meurtrière contre 
une base américaine, le 28 
janvier en Jordanie, attribuée 
à Washington à des groupes 
pro-Iran.
“Il est clair que les frappes des 
Etats-Unis sont spécifiquement 
et délibérément destinées à 
attiser le conflit”, dans le but 
de “préserver leur position de 
domination dans le monde”, a 
déclaré l’ambassadeur russe 
Vassili Nebenzia, dont le pays 
avait réclamé cette réunion 
d’urgence.
“Les actions américaines 
vont probablement exacerber 
le cercle vicieux de la loi du 
talion au Moyen-Orient”, 
a renchéri son homologue 
chinois Jun Zhang, accusant 

les Américains d’avoir violé 
l’intégrité territoriale de la 
Syrie et de l’Irak. Une position 
partagée par le représentant 
algérien Amar Bendjama.
L’ambassadeur américain 
adjoint Robert Wood 
a, lui, défendu des 
actions “nécessaires et 
proportionnées” dans 
l’exercice du “droit à 
l’autodéfense”.
“Les Etats-Unis n’ont aucun 
désir de plus de conflit dans 
une région où nous travaillons 
activement pour contenir et 
désamorcer le conflit à Gaza. 
Nous ne cherchons pas un 
conflit direct avec l’Iran”, a-t-
il assuré, appelant le Conseil 
à faire pression sur Téhéran 
pour que les attaques cessent.

Le président syrien 
Bachar al-Assad a 
décrété  une hausse 

de 50% des salaires des 
fonctionnaires et des pensions 
de retraite, dans un pays où 
près de treize années de guerre 
ont épuisé l’économie. Selon 
Arabenews.
En août, M. Assad avait déjà 
décrété une hausse de 100% 
des salaires des fonctionnaires 
et retraités, parallèlement à 
une levée des subventions sur 
l’essence.
Selon deux décrets 
présidentiels promulgués lundi 
soir, les salaires et pensions 
de retraite des fonctionnaires 
civils et militaires sont 

augmentés de moitié.
Avant cette décision, le salaire 
d’un fonctionnaire oscillait 
entre 20 et 40 dollars, selon le 
taux du marché noir.
Les décrets fixent également 
le salaire mensuel minimum 
dans le secteur privé à 278.910 
livres syriennes, environ 19 
dollars au taux du marché noir.
En Syrie, plus de 90% de la 
population vit sous le seuil de 
pauvreté, selon l’ONU.
Profonde crise économique
Depuis le début de la guerre 
en 2011, la monnaie nationale 
a perdu plus de 99% de sa 
valeur, alors que le dollar 
s’échangeait à 47 livres 
syriennes avant le conflit.

Cette dépréciation a entraîné 
une flambée des prix dans 
le pays où les commerçants 
déterminent leurs prix en 
fonction de la valeur de la 
livre sur le marché parallèle.
Lundi, la livre syrienne a 
atteint environ 14.500 livres 
pour un dollar, selon des sites 
de surveillance non officiels 
du taux de change, alors que 
le taux officiel est fixé par les 
autorités à 12.500 livres pour 
un dollar.
Le pays traverse une profonde 
crise économique en raison 
d’une flambée des prix 
des matières premières, de 
coupures d’électricité quasi 
permanentes et de pénuries de 

carburant.
La guerre en Syrie a fait 
plus d’un demi-million de 
morts, déplacé des millions 
de personnes et ravagé les 
infrastructures.

En 2024, 16,7 millions de 
personnes, dont 5,5 millions 
de déplacés, auraient besoin 
d’aide humanitaire, contre 
15,3 millions en 2023, selon 
l’ONU.

Les Etats-Unis ont mené 
lundi une nouvelle 
frappe contre les 

Houthis au Yémen, visant 
deux drones de surface navals 
chargés d’explosifs, a annoncé 
l’armée américaine, sur fond 
d’embrasement régional lié à 
la guerre à Gaza.
Les forces américaines ont 
multiplié les opérations au 
Yémen et au large de ce pays 
en guerre, disant agir pour 
protéger la navigation en mer 
Rouge et dans le Golfe d’Aden 
des attaques des Houthis, 
lesquelles affirment soutenir 

ainsi les Palestiniens de Gaza 
assiégés et bombardés par 
Israël depuis près de quatre 
mois.

L’armée a mené “une frappe 
d’autodéfense contre deux 
drones de surface navals 
chargés d’explosifs” vers 

12H30 GMT, a déclaré le 
Commandement militaire 
américain au Moyen-Orient 
(Centcom) sur le réseau social 
X.
Les forces américaines 
ont “identifié” ces drones 
dans “les zones du Yémen 
contrôlées par les Houthis” 
et ont estimé qu’ils 
représentaient “une menace 
imminente pour les navires 
de la marine américaine et 
les navires marchands”, a-t-
il ajouté, reprenant les mots 
généralement utilisés après 
chaque frappe.

Soutenus par l’Iran, bête noire 
des Etats-Unis, les rebelles 
Houthis contrôlent une bonne 
partie du Yémen après près 
d’une décennie de guerre 
contre le gouvernement 
yéménite.
Alors que les Houthis disent 
s’en prendre à des navires 
liés selon eux à Israël dont les 
Etats-Unis sont le principal 
soutien militaire, d’autres 
groupes armés pro-Iran ont 
multiplié les attaques ces 
dernières semaines contre les 
intérêts américains dans la 
région.
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Trump appelle son parti à s’opposer à l’accord au
 Congrès sur l’Ukraine

CrisE Au SénéGAl: 

débat crucial au Parlement, heurts sporadiques 
devant l’Assemblée

YémEn: 

Les Houthis prêts «à faire la paix» avec l’Arabie saoudite

WASHINGTON: 
Donald Trump 
a appelé  les 

républicains au Congrès à 
s’opposer à l’accord prévoyant 
une enveloppe de 60 milliards 
de dollars pour Kiev.
“Seul un idiot, ou un démocrate 
de la gauche radicale, voterait 
pour cet horrible projet de loi”, 
a-t-il estimé sur son réseau, 
Truth Social.
Le Sénat américain a dévoilé 
dimanche soir un texte, fruit 
de longs mois de tractations, 
qui prévoit à la fois une aide 

à l’Ukraine, 14 milliards de 
dollars pour Israël et une 
réforme du système migratoire 
américain.
Mur 
“Nous avons besoin d’un projet 
de loi distinct sur la question 
migratoire, il ne doit pas être lié 
à l’aide à un pays étranger de 
quelque manière que ce soit”, 
a tranché l’ancien président, 
candidat à la présidentielle de 
novembre.
Pour être adoptée, cette 
enveloppe doit être approuvée 
au Sénat, puis à la Chambre 

des représentants. C’est là que 

les choses se compliquent.

Son président, le “speaker” 

Mike Johnson, un fidèle de 
Donald Trump, a déclaré 

dimanche qu’en l’état, tout 

vote dans sa chambre sur de 

nouveaux financements pour 
l’aide à l’Ukraine ainsi que 

pour le renforcement de la 

frontière avec le Mexique était 

“mort-né”. Sans son soutien, 

le texte ne peut, pour l’heure, 

aller nulle part.

Les députés sénégalais ont 
entamé  l’examen d’un texte 
critique qui permettrait 

de reporter la présidentielle et 
qui a causé de nouveaux heurts 
à l’extérieur de l’Assemblée 
nationale transformée en citadelle 
par la présence policière.
Les gendarmes ont tiré des 
grenades lacrymogènes pour 
disperser de petits groupes qui 
essayaient de se rassembler 
devant l’Assemblée à l’appel de 
l’opposition et qui se sont repliés 
plus loin en scandant “Macky Sall 
dictateur”, du nom du président 
sénégalais.
Le quartier du Plateau, siège 
de la décision politique, a 
offert le spectacle rarissime de 
protestataires en petit nombre 
jouant au chat et à la souris avec 
les forces de sécurité parmi les 
Dakarois vaquant à leurs activités 

autour de l’Assemblée placée 
sous la protection de dizaines de 
gendarmes et policiers appuyés 
par des véhicules lourds.
L’un des manifestants, Malick 
Diouf, 37 ans, n’a pas de candidat 
préféré et même pas de carte 
d’électeur mais a jugé nécessaire 
de venir protester.
“L’essentiel pour moi est de dire 

non à cet agenda politique, ce coup 
de force pour essayer de rester au 
pouvoir”, a-t-il dit à l’AFP.
Le Sénégal, réputé comme un îlot 
de stabilité en Afrique de l’Ouest, 
est en proie à de vives tensions 
depuis que le président Sall a 
annoncé samedi, quelques heures 
avant l’ouverture de la campagne, 
le report de la présidentielle 

prévue le 25 février.
Cette décision dénoncée avec 
virulence par ses détracteurs 
comme un “coup d’Etat 
constitutionnel” plonge le pays 
dans l’inconnu et fait craindre une 
ébullition. Elle a causé un tollé 
parmi les candidats qualifiés et 
dans la société civile.
Elle a donné lieu à de premiers 
rassemblements réprimés 
dimanche et à de premières 
interpellations, dont celles de la 
candidate Anta Babacar Ngom et 
de l’ancienne Première ministre 
Aminata Touré, finalement 
relâchées.
L’internet des données mobiles 
a été coupé, ont constaté des 
journalistes de l’AFP. Le ministère 
des Télécommunications a 
invoqué la diffusion de “messages 
haineux et subversifs” sur les 
réseaux sociaux.

Le gouvernement avait déjà 
suspendu l’accès en juin 2023, 
dans un contexte de crise politique. 
La mesure est devenue ailleurs un 
moyen de riposte courant pour 
endiguer la mobilisation et la 
communication via les réseaux 
sociaux.
Les députés ont commencé 
à examiner en fin de matinée 
un rapport adopté la veille 
en commission préparatoire 
et proposant de repousser la 
présidentielle de six mois ou 
même un an, à février 2025, selon 
le contenu de ce texte distribué 
en séance et soutenu par le camp 
présidentiel.
L’approbation requiert une 
majorité des trois cinquièmes 
des 165 députés. Elle n’est pas 
acquise. Le vote est prévu dans la 
journée.

La milice houthie du 
Yémen est prête à faire 
la paix avec l’Arabie 

saoudite, a déclaré lundi le vice-
ministre des Affaires étrangères 
du gouvernement dirigé par les 
Houthis, accusant les États-Unis 
d’entraver les efforts déployés 
pour parvenir à un règlement.
S’adressant aux journalistes 
à Sanaa, Hussein al-Ezzi a 
remercié «tout particulièrement» 
l’Arabie saoudite pour son refus 
de participer aux frappes des 
États-Unis et du Royaume-Uni 
sur le Yémen, ajoutant que la 
milice est «désireuse» d’entamer 
des négociations de paix avec le 
Royaume.
«Sanaa est prête à faire la paix 
avec Riyad en dépit des défis 
posés par les États-Unis et par les 

groupes yéménites qui leur sont 
associés», a précisé M. Al-Ezzi.
Les États-Unis et le Royaume-
Uni ont mené environ 300 frappes 
au Yémen depuis le 12 janvier, a 
précisé le responsable, menaçant 
de faire payer aux États-Unis «le 
prix fort» de ces attaques. «Les 
États-Unis sont ceux qui nous 
agressent, et ils n’échapperont 
pas aux représailles. Nous ne 
resterons jamais muets face à 
l’agression contre notre nation, 
et cela n’aura aucun impact sur 
notre position à l’égard de Gaza 
et de la Palestine.»
Depuis novembre, les Houthis 
ont saisi un navire commercial et 
ont lancé des dizaines de missiles 
et de drones sur des navires civils 
et militaires en mer Rouge. M. 
Al-Ezzi a assuré que la milice, en 

guise de soutien à la Palestine, ne 
visait que les navires liés à Israël 
ou ceux qui se rendent dans le 
pays.
Les navires militaires et 
commerciaux des États-Unis et 
du Royaume-Uni ont été ajoutés 
à la liste des cibles de la milice 
après que les deux pays ont lancé 
des frappes sur le Yémen, a-t-il 
ajouté.
Conflit à Hodeïda
Les médias des Houthis et 
les Yéménites de la province 
occidentale de Hodeïda, 
contrôlée par la milice, ont fait 
état d’explosions dimanche soir, 
lorsque des avions à réaction ont 
frappé des cibles dans les districts 
de Ras Isa, d’Al-Zaydiyah et 
d’Al-Hawak. Lundi après-
midi, la chaîne de télévision 

Al-Masirah, dirigée par les 
Houthis, a affirmé que les forces 
américaines et britanniques 
avaient mené des attaques sur la 
zone d’Al-Katheeb à Hodeïda.
Par ailleurs, le gouvernement 
internationalement reconnu du 

Yémen estime que les pressions 
exercées par l’ONU pour mettre 
fin à son offensive sur la ville de 
Hodeïda en 2018 sont à l’origine 
de l’escalade des attaques 
menées par les Houthis en mer 
Rouge depuis l’année dernière.
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succession de Belmadi :
Les membres de la commission d’examen 

des candidatures connus

En :
Les chantiers du nouveau sélectionneur

La commission ad-hoc 
chargée de l’examen des 
candidatures au poste 

de sélectionneur de l’équipe 
nationale de football, tiendra sa 
première séance jeudi au siège 
de la Fédération algérienne de 
football (FAF) Dely Brahim 
(14h30), à l’effet de sélectionner 
une short-list, a annoncé 
l’instance fédérale mardi dans 
un communiqué.
Le président de la FAF, 
Walid Sadi a procédé lundi 
à l’installation de cette 
commission Ad-hoc, présidée 
par le Directeur technique 
national (DTN) Ameur Mansoul, 
et composée de six membres.
Il s’agit de Mohamed Maouche 
(membre de la glorieuse 
équipe du FLN), Rabah 
Saâdane (instructeur en chef et 

ancien sélectionneur national 
mondialiste), Karim Kaced 
(instructeur et membre du bureau 
fédéral chargé des équipes 
nationales), Fouad Chiha 
(instructeur CAF et Directeur 
de la formation de la FAF), 
Boualem Laroum (instructeur 
CAF et professeur d’université), 
et Amine Ghimouz (instructeur 
CAF et professeur d’université).
«Les aspects juridiques et 
financiers seront examinés par 
les commissions et départements 
concernés de la FAF», précise le 
communiqué.
Lors de la Coupe d’Afrique des 
nations CAN-2023 (reportée à 
2024) qui se poursuit en Côte 
d’Ivoire jusqu’au 11 février, 
l’équipe nationale a raté sa 
participation en se faisant 
éliminer dès le premier tour du 

tournoi, pour la deuxième fois 
de rang après l’édition 2021 
(reportée à 2022) au Cameroun.
Après deux matchs nuls de rang 
concédés face à l’Angola (1-1) 
et au Burkina Faso (2-2), les 
coéquipiers du capitaine Riyad 
Mahrez se sont inclinés, à la 
surprise générale, lors du match 
décisif face à la Mauritanie (0-
1).
Sous la houlette de Djamel 
Belmadi, les «Verts» avaient 
également échoué à se qualifier 
pour la dernière Coupe du 
monde 2022 au Qatar.
L’ère Belmadi avait bien 
commencé en menant l’Algérie 
à remporter la CAN-2019 en 
Egypte, moins d’une année 
après son arrivée en août 2018, 
en remplacement de Rabah 
Madjer, limogé.

Dans les prochains jours, 
on connaitra l’identité 
du successeur de Djamel 

Belmadi. En six ans sur le banc 
de l’EN, ce dernier a laissé de 
bons et mauvais souvenirs aux 
Algériens qui l’adoubent depuis 
la consécration à la CAN 2019.
Mais comme l’ami de l’entraineur 
est le résultat, sa mission a pris 
fin à l’issue du dernier fiasco à 
la CAN 2023. La page Djamel 
Belmadi tournée, celui qui lui 
succédera au poste aura la tâche 
vraiment ardue, et il lui faudra du 
temps pour faire oublier le coach 
partant. Mais en football, assurer 
d’emblée des résultats positifs, 
pour ce faire, le futur coach a du 
pain sur la planche.

Changer le système de jeu
A chaque entraineur sa 
tactique de jeu, et le sujet 
sera certainement abordé  lors 
des négociations qui seront 
entreprises entre le président 
de la FAF et l’entraineur qu’il 
choisira. Pendant longtemps, 
Djamel Belmadi est resté fidèle 
à son 4-3-3, une tactique qui 
n’a pas souvent donner  les 
effets souhaités ? Jouer avec un 
tel schéma, il faudrait d’abord  
avoir des joueurs de couloir ultra 
rapides, capables de porter le 
danger dans la surface adverse 
dans tous les enchainements 
offensifs ? Hélas le jeu que 
développait l’EN ces derniers 
mois était plutôt stéréotypé, 
basé sur la possession de la 
balle pour épuiser l’adversaire, 
mais pour déjouer notre équipe, 
nos adversaires éboulaient tours 
en bloc défensif et utilisaient 
les contres pour marquer ? Une 
stratégie payante, puisque lors 

des trois matchs de la CAN 
disputés à Bouaké, que ce soit 
l’Angola, le Burkina Faso ou 
la Mauritanie, ils ont enjoué 
avec cette stratégie avec à la fin 
les résultats qu’on connait. Du 
coup, le futur coach sera appelé 
à élaborer un schéma tactique 
plus adéquat et qui, d’autre part, 
correspond bien aux qualités 
de nos joueurs, préviennent les 
spécialistes.
Choisir un bon onze rentrant 

L’autre mission du futur 
coach sera de trouver la bonne 
composante. Si pour le poste de 
gardien de but, Anthony Mandrea 
va s’installer durablement dans 
la cage de l’EN, hormis le but 
encaissé contre le Burkina Faso 
(il n’a pas anticipé sur le centre 
qui ramena le but des Etalons), 
il n’a pas commis de nombreuses 
erreurs et tient convenablement 
son rôle. En revanche, la paire 

centrale, lors des trois matchs 
livrés en Côte d’Ivoire, on a noté 
que de nombreuses fautes ont été 
commises. La plus préjudiciable 
était contre la Mauritanie, 
le mauvais dégagement 
d’Amin Tougaï a permis aux 
Mauritaniens de marquer le seul 
but du match, Aïssa Mandi qui est 
censé être le premier relanceur 
n’avait pas rempli ce rôle, tandis 
que Ramy Bensebaini, il ne fait 
toujours pas attention dans ses 
interventions, conséquence de 
cela, il écope trop souvent de 
cartons jaunes. Suspendu le 3e 
match, il a laissé un grand vide 
sur les couloirs. Après sa belle 
prestation contre l’Angola, 
Rayan Aït Nouri était irrégulier. 
Après face à la Mauritanie, il 
n’avait pas été bon, notamment 
dans le jeu offensif. Idem pour 
Youcef Atal. Toutefois, cela se 
comprend, car il était handicapé 

par le manque de compétition au 
milieu du terrain. Le prochain  
entraineur aura du pain sur la 
planche. Ayant constaté que ce 
secteur ne fonctionnait pas bien, 
Djamel Belmadi avait procédé 
à de profonds changements au 
milieu face à la Mauritanie, mais 
faute de repères, les éléments 
alignés dans ce match n’ont 
pas réglé le problème. Pis, 
même un ancien de l’équipe en 
l’occurrence Ramiz Zerrouki est 
paru perdu dans ce match, en 
multipliant les fautes. Houssam 
Aouar, titulaire dans ce match, 
n’a pas été bon lui aussi. Enfin 
en attaque, le plus gros problème 
auquel sera confronté le prochain 
entraineur est de dénicher un bon 
attaquant de pointe. L’EN ne 
peut compter éternellement sur le 
duo Bounedjah-Slimani. Même 
si l’attaquant d’Al Sadd a été 
bon pendant le tournoi africain 
et a marqué 3 buts, Baghdad 
Bounedjah n’est pas souvent 
régulier dans ses performances. 
Pour espérer tirer le meilleur 
de lui, il est nécessaire pour la 
sélection nationale de miser sur 
un ‘’tueur de surface’’ pour les 
matchs à venir, un attaquant 
capable de marquer même face 
à des défenses très hermétiques.

Secouer les anciens
Bien que l’effectif ait enregistré 
depuis juin 2022 de nombreuses 
venues avec des nouveaux 
éléments promus à un bel 
avenir tels que Chaïbi, Aouar, 
Guitoun ou Aït Nouri, afin de 
préserver l’équilibre de l’équipe, 
on a gardé plusieurs anciens. 
Malheureusement, certains ont 
affiché une forme déclinante. 
Tandis que tout le monde se 

focalise sur la méforme de Riyad 
Mahrez, d’autres anciens n’ont 
pas rempli leur contrat, à l’image 
de Sofiane Feghouli, Islam 
Slimani ou Nabil Bentaleb. 
Atteints par l’âge, certains 
parmi eux ont probablement 
honoré leur dernière sélection 
en Côte d’Ivoire. Néanmoins, 
le futur coach, pour espérer tirer 
le maximum de son groupe, 
serait mieux inspiré de secouer 
certains parmi eux. Une mise 
à l’écart momentanée comme 
l’a fait Djamel Belmadi avec 
Baghdad Bounedjah et quand il 
l’a rappelé après, il sentait que ce 
dernier avait  soif de revanche, 
ou en le reléguant au banc des 
remplaçants et ce quel que soit 
leur statut en équipe nationale. 
C’est le seul moyen pour secouer 
les joueurs en question pour 
qu’ils fournissent un meilleur 
rendement à l’avenir.

Réinstaurer l’état d’esprit 
de 2019

Enfin, avoir un effectif avec une 
pléthore de talents ne garantit 
pas les bons résultats, si bien 
entendu  l’état d’esprit n’est pas 
bon. En 2019, l’EN a remporté 
la CAN 2019 grâce en grande 
partie à la solidarité entre les 
joueurs qui étaient animés d’une 
volonté de fer, et tous unis pour 
un même but. Depuis, le groupe 
a perdu cet état d’esprit, et les 
performances de l’EN ne sont 
plus bonnes. Pour le successeur 
de Djamel Belmadi, il faudrait 
qu’il réinstaure le même état 
d’esprit que celui de 2019. Pour 
cela, il doit écarter les éléments 
nuisibles qui sèment la zizanie au 
sein du groupe, lui recommande-
t-on.
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FC Barcelone :
Les 15 pépites de La Masia sur qui repose l’avenir du club

serie A :
L’AS Rome est de retour au premier plan 

avec Daniele De Rossi

Le FC Barcelone est en 
difficulté sur le plan 
financier, mais peut 

se projeter sur l’avenir avec 
un certain optimisme grâce 
aux pépites de son centre de 
formation. Focus.
Pour beaucoup de clubs en 
pleine crise financière, faire 
appel au centre de formation 
est en quelque sorte un dernier 
recours, une fois qu’il n’y a plus 
d’autre option. Du côté du FC 
Barcelone, il serait injuste de dire 
que les Catalans misent sur leurs 
jeunes parce qu’ils n’ont pas 
d’autre choix, puisque La Masia 
a toujours été au coeur du projet. 
Mais il est vrai que ces derniers 
mois, face à l’impossibilité de 
faire venir de grands joueurs, 
Xavi a dû compter sur les jeunes 
pousses du centre un peu plus 
que ce qui était prévu au départ. 
Et tout indique que dans les mois 
à venir, on continuera de voir 
de nouveaux visages juvéniles 
porter le maillot blaugrana 
à Montjuic ou sur les autres 
pelouses de première division.
Le quotidien AS fait ainsi le 
point sur ces nouvelles têtes 
que les fans du Barça et de la 
Liga en général risquent de 
découvrir rapidement. Lamine 
Yamal ou Fermin Lopez, qu’on 

a déjà bien pu voir à l’oeuvre, ne 
sont logiquement pas cités. En 
revanche, Marc Guiu, qu’on a 
déjà pu voir en équipe première 
est mentionné. L’attaquant de 18 
ans est un véritable tueur devant, 
mêlant qualités physiques et 
talent naturel de buteur, et est le 
9 le plus prometteur à être sorti 
de La Masia depuis longtemps. 
Hector Fort, latéral gauche de 
17 ans, a aussi débuté sous les 
ordres de Xavi et semble avoir 
toutes les cartes en main pour 
suivre les traces de son aîné 
Alejandro Baldé. Pau Cubarsí, 

le défenseur central de 17 ans, a 
aussi eu plusieurs opportunités 
de démontrer son talent avec les 
A et les Barcelonais se frottent 
déjà les mains.

Du très beau monde
Viennent ensuite d’autres joueurs 
qui n’ont pas encore débuté. 
Dani Rodriguez, ailier droit feu 
follet et dribbleur, est considéré 
comme un des plus gros talents 
espagnols du moment. Le joueur 
de 18 ans a tout de même déjà 
pu s’entraîner avec les hommes 
de Xavi. Pau Prim, 17 ans, est 
lui présenté comme le futur 

Busquets, poste que les Catalans 
ont du mal à couvrir. Toujours 
au milieu, Marc Bernal n’a que 
16 ans mais il joue déjà avec 
l’équipe B en D3. Un milieu 
puissant et buteur, avec un 
profil plutôt box to box, assez 
peu habituel au FC Barcelone. 
Noah Darvich, que le club est 
allé chercher en Allemagne, est 
un milieu offensif sur qui les 
dirigeants déposent beaucoup 
d’espoirs.
Ensuite, d’autres profils très 
jeunes et qui devraient d’abord 
évoluer avec les U19 ou les 

B quelques saisons avant de 
pouvoir envisager une place en 
A. C’est le cas de Diego Kochen, 
gardien que certains voient déjà 
en interne comme le remplaçant 
de Ter Stegen, alors qu’il n’a 
que 17 ans. En défense centrale, 
Andrés Cuenca, international 
espagnol U17 de 17 ans qui est 
aussi appelé à jouer en A sur le 
moyen-long terme. Mais c’est 
souvent au milieu qu’il y a le 
plus de talents à La Masia. Et une 
belle génération arrive, en plus 
des joueurs cités plus haut. Il y 
a Quim Junyent par exemple, 16 
ans seulement mais déjà un cadre 
chez les U19. Juan Hernandez, 
16 ans, était convoité par le PSG 
aussi et a un profil similaire à 
celui de Cesc Fabregas. Pedro 
Rodriguez (16 ans) et Guille 
Fernandez (15 ans) sont aussi 
des milieux qui pourraient être 
importants au club d’ici quelques 
années. Devant, Toni Fernandez 
et Oscar Gistau, qui n’ont que 
15 ans, sont aussi des joueurs 
potentiellement intéressants à 
terme. Comme souvent, certains 
confirmeront, d’autres non, 
alors que des joueurs moins 
talentueux de base exploseront 
aussi, mais une chose est sûre, le 
Barça a un sacré vivier.

Arrivé à la rescousse de 
son club de cœur il y 
a quelques semaines, 

Daniele De Rossi réalise des 
débuts plus que convaincants. 
Avec le retour de l’une de ses 
légendes sur son banc, l’AS 
Rome semble métamorphosé !
Depuis plusieurs années, l’AS 
Rome n’est plus un candidat 
crédible au titre en Serie A. 
Pire encore, la Louve ne se bat 
même plus pour la Ligue des 
Champions et est une abonnée 
aux autres compétitions 
européennes, à l’instar de la 
C4 qu’elle a remportée en 
2022 sous la houlette de José 
Mourinho. Depuis, le technicien 
portugais a été licencié après un 
début de saison 2023-2024 plus 
que poussif. Disposant pourtant 
d’un effectif très intéressant, 
le Special One n’a pas réussi à 
trouver la bonne formule dans la 
capitale transalpine et a donc été 
remercié le 16 janvier dernier.
La même journée, l’AS Rome 
avait déjà annoncé le successeur 
de l’entraîneur de 60 ans. En 
effet, après une aventure ratée à 
la SPAL, c’est Daniele De Rossi, 
légende du club de la capitale, 
qui était appelé à la rescousse de 

son équipe fétiche. Une mission 
sauvetage sur laquelle l’ancien 
milieu de terrain a sauté alors 
que quelques doutes escortaient 
sa nomination. Toutefois, 
seulement quatre jours après son 
retour au Stadio Olimpico, le 
tacticien de 40 ans s’est illustré 
avec un succès bien construit 
face au Hellas Vérone (2-1).

Daniele De Rossi a trouvé 
la bonne formule

Du haut de ses 616 matches 
avec la Roma, Daniele De 
Rossi connaît le club mieux 
que quiconque et a su activer 
les bons ressorts tactiques et 
mentaux pour changer la face 
de son équipe. Victorieux de la 
Salernitana la semaine passée, 
le club romain a récidivé hier 
soir en s’imposant largement 
à domicile contre Cagliari (4-
0). Un succès avec brio qui a 
permis de mettre en exergue les 
grands progrès réalisés par les 
coéquipiers de Romelu Lukaku. 
Avec un 4-3-3 convaincant, 
Lorenzo Pellegrini et Paulo 
Dybala semblent bien plus libres 
de s’exprimer. Un système qui 
profite également à Leandro 
Paredes, qui renaît de ses cendres 
dans un rôle de sentinelle qui 

lui sied à merveille. Recruté en 
fin de mercato, Angelino a été 
excellent sur le flanc gauche de 
la défense hier. Mis en confiance 
par De Rossi, ces derniers le 
rendent bien à leur entraîneur.
Ce dernier a d’ailleurs fait part 
de sa joie ce lundi à l’issue 
de la victoire brillante de son 
équipe : «j’ai aimé le match, 
je suis très content. Ce que 
j’ai le plus aimé, c’est de voir 
sur le terrain les choses que 

j’avais le plus soulignées au 
cours de cette semaine pleine 
d’entraînement. J’ai aimé ce 
que j’ai vu : en plus du milieu 
de terrain, la défense aussi, qui 
était attentive. Nous devons 
améliorer beaucoup de choses, 
mais je me considère satisfait 
de ce match.» 8 buts inscrits, 
2 encaisses, trois victoires en 
trois matches et une cinquième 
place retrouvée en Serie A. Le 
retour de Daniele de Rossi à 

Rome ressemble à un conte 
de fées pour le moment. Mais 
voilà, l’ancien international 
de la Squadra Azzurra fera 
face à son premier gros test 
ce samedi avec la réception 
de l’impressionnant leader du 
championnat transalpin, l’Inter 
Milan, ce samedi à 18h. Une 
chose semble certaine : une 
belle rencontre nous attend entre 
ses deux mastodontes italiens 
qui sont en pleine bourre !
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Safer Internet Day, c’est aujourd’hui, 
mais qu’est-ce que c’est ?

Ces 5 menaces pèseront sur Internet en 2024

À partir du mardi 6 février 
2024, et tout au long des mois 
de février et mars, se déroule la 
21ème édition du Safer Internet 
Day, désormais célébré dans le 
monde entier. Au programme, 
sensibilisation des jeunes sur 
leur usage du numérique, mais 
également appel à agir pour 
faire d’Internet un espace plus 
bienveillant pour soi, pour sa 
communauté et pour la planète.
Depuis sa création en 2004, 
le Safer Internet Day cherche 
à éduquer les jeunes, mais 
également ceux qui les entourent 
comme la communauté 
éducative ou leurs familles, sur 
les bons réflexes à prendre pour 
une utilisation saine d’Internet. 
En plus d’encourager les bons 
comportements en ligne, cette 
année, l’événement invite aussi à 
réfléchir sur le contrôle que l’on 
a sur notre utilisation des outils 

numériques et à leur impact 
écologique. Envie d’en savoir 
plus sur cette nouvelle édition du 
Safer Internet Day ? On vous en 
parle dans cet article.
Qu’est-ce que le Safer Internet 

Day ?
Comment faire en sorte que 
le web soit plus sûr pour les 
jeunes, mais aussi pour nous 
tous ? C’est l’épineuse question 
à laquelle souhaitent répondre 

les participants du Safer Internet 
Day. Créé par la Commission 
européenne il y a 20 ans, 
l’évènement a lieu tous les ans 
au mois de février. Fêté dans 
plus de 150 pays, il rencontre un 
véritable succès et participe à un 
«Internet meilleur».
Le Safer Internet Day a pour 
mission de promouvoir les 
bonnes pratiques en matière 
d’usage du web. Comment ? En 

fournissant aux jeunes - et aux 
moins jeunes, enseignants et 
parents notamment - les clés et 
les outils pour utiliser les médias 
numériques de façon responsable 
et bienveillante. Cette année, le 
thème abordé sera «Connectés, 
engagés… et toi ?». L’objectif 
est de prendre conscience de sa 
responsabilité en ligne, à travers 
trois résolutions à choisir et à 
appliquer sur les réseaux sociaux 
: reprendre le contrôle de sa 
vie numérique, encourager la 
bienveillance en ligne ou encore 
prendre conscience de l’impact 
écologique du numérique.
Un internet plus sûr pour tous
Dans notre pays, le Safer 
Internet Day est orchestré par 
le consortium Safer Internet 
France. Internet Sans Crainte, 
un programme national opéré 
par le créateur de contenus 
éducatifs Tralalère, se charge de 

toute l›organisation. Viennent 
également lui prêter main forte 
l›association Point de contact, qui 
gère un service de signalement 
de contenus web illicites, et 
3018, qui est le numéro national 
à appeler lorsqu’on est victime 
de cyberharcèlement.
Comme chaque année, le 
gouvernement s›est lui aussi 
engagé dans la campagne 
nationale. Le Safer Internet 
Day fait, en effet, partie du 
programme pHARe, un plan de 
prévention contre le harcèlement 
scolaire. L›État participe ainsi 
en veillant à ce que cette journée 
ait le retentissement qu›elle 
mérite. L’objectif est, bien 
sûr, de sensibiliser les jeunes, 
les parents et les enseignants, 
mais également de toucher tout 
l’écosystème qui gravite autour 
d’eux.

L’accès à une information 
fiable et objective en 
ligne est loin d’être une 

donnée acquise, même en 2024. 
Malgré les possibilités inédites 
d’expression et d’éducation 
apportées par Internet, ses 
fondations restent fragiles et 
son accès peut être manipulé ou 
révoqué à tout moment. Voici 5 
menaces qui pèseront lourdement 
sur le web cette année.
L’invention de l’écriture a 
représenté un tournant inégalé 
dans l’histoire de l’humanité. 
Grâce à elle, nous avons pu 
commencer à compiler notre 
savoir et à le diffuser, sans 
dépendre de la mémoire faillible 
des individus. L’avènement 
d’internet, pour sa part, est 
une révolution au moins tout 
aussi notable, puisqu’en plus 
d’engranger de l’information, ce 
gigantesque système sur lequel 
nos sociétés reposent aujourd’hui 
permet en plus à tout un chacun 
d’accéder à cette information 
partout autour de la planète. Pour 
peu qu’on veuille y mettre un peu 
d’effort et de temps, la plupart de 
nos questions peuvent désormais 
trouver une réponse sur le 
web. En tout cas, en théorie. 
Car vous vous en doutez, cette 
utopie numérique présente bien 
des faiblesses et l’avenir d’une 
information objective et fiable en 
ligne est loin d’être garanti.
Une liberté d›expression à double 
tranchant

L’objectivité, ce n›est pas 
vraiment le fort des êtres 
humains. Il n›a pas fallu attendre 
la naissance d›Internet pour que 
nos bibliothèques s›emplissent 
de récits fragmentaires, de 
documents de propagande ou 
d›écrits d›opinion. Si la liberté 
d›expression reste bien sûr un 
principe fondamental dans toute 
démocratie, il convient tout 
de même de délimiter pensée 
et savoir, subjectif et objectif. 
Or, comme en témoignent bon 
nombre de livres d’histoires, de 
biographies ou de traités pseudo-
scientifiques, la frontière est plus 
souvent difficile à retracer qu›on 
ne le voudrait. Et sans surprise, 
le web n›est pas immunisé contre 
ces failles. Dans une démocratie 
de l’information, tout le monde 
a - théoriquement - voix au 
chapitre. Chaque individu, avec 
ses croyances, ses convictions, 
ses connaissances et ses 
angles morts peut contribuer à 
l›immense édifice numérique qui 
se construit depuis 40 ans.
Cette libération a été vertueuse 
par bien des aspects : elle a 
permis l›émergence de nouveaux 
dialogues, de nouvelles formes 
de savoir et de culture, elle a 
donné une voix aux personnes 
oubliées ou censurées, et offert à 
l’humanité l’opportunité d›écrire 
sa propre histoire. Mais elle a 
aussi permis la prolifération de 
mensonges, de manipulations 
et d›incitations à la haine. En 

l›absence de garde-fou, tout 
discours peut être présenté 
comme une information objective 
et se répandre à une vitesse 
phénoménale, boosté par des 
utilisateurs naïfs ou complices, et 
des algorithmes visant à captiver 
votre attention coûte que coûte. 
La première menace qui plane 
sur Internet, c›est donc ses 
internautes. Alors, petit conseil 
: pour ne pas contribuer à cette 
confusion collective, n›hésitez 
pas à bien vérifier l›authenticité 
d›une information avant de la 
publier ou de la relayer. Ou 
même, tout simplement, avant 
de la stocker dans votre cerveau. 
Et si vous partagez une opinion, 
ayez l’honnêteté de bien le 
signaler.
L’IA brouille les limites du réel
Même avec ces pratiques en 
place, nous sommes encore loin 
d›être au bout de nos peines. 
Car une nouvelle tempête bien 
plus imprévisible se dresse 
devant le web : l›intelligence 
artificielle. L’explosion des IA 
génératives l’année dernière l›a 
bien démontré : nous sommes en 
train d›entrer dans une nouvelle 
ère où le vrai risque d›être de 
plus en plus difficile à démêler 
du faux. Deepfakes audio et 
vidéo, générations d›images 
photoréalistes, chatbots qui 
hallucinent des informations 
plus ou moins vraisemblables : 
dénuées de tout compas éthique 
ou même d›une véritable 

compréhension de la façon 
dont se structure le savoir, les 
IA brouillent toujours plus les 
limites du réel. Et tandis que 
les chercheurs continuent de 
peaufiner leurs algorithmes en 
leur donnant tous les outils pour 
mieux tromper notre perception, 
la législation sur le sujet 
peine à suivre. De nombreux 
experts ont déjà tiré la sonnette 
d›alarme quant aux risques 
de désinformation, volontaire 
ou non, mais également 
d’ingénierie sociale, c’est-à-
dire de manipulation à des fins 
d’escroquerie. L›avenir nous 
dira si l’IA a tué pour de bon la 
démocratie de l›information, 
mais en attendant, redoublez de 
vigilance en ligne, en particulier 
si quelque chose vous semble 
captivant.

Propagande et contrôle
Si la désinformation présente 
déjà des risques conséquents 

lorsqu›elle est pratiquée de 
manière accidentelle ou à un 
niveau individuel, elle devient 
d›autant plus dangereuse 
lorsqu›elle s›inscrit dans un 
programme de propagande 
systématisé. Médias et industries 
disposent chacun de moyens 
conséquents pour supprimer des 
vérités dérangeantes ou diffuser 
massivement une vision biaisée 
de la réalité. Et bien entendu, 
on atteint le paroxysme de 
cette pratique avec des univers 
contrôlés par les gouvernements 
comme le ChinaNet ou le RuNet, 
respectivement les versions 
chinoises et russes d’Internet. 
Chacune présente à l’utilisateur 
un écosystème bridé, bannissant 
un nombre plus ou moins 
important de sources d’échanges 
et d›information, et poussant, 
évidemment, en parallèle leur 
idéologie nationaliste.
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Nausées, 
vomissements, 
diarrhées… 

Particulièrement 
éprouvante, la gastro-
entérite peut être soulagée 
facilement par des remèdes 
simples qui se trouvent 
dans votre cuisine. Parmi 
eux, la banane. Pourquoi 
opter pour la banane 
quand on a la gastro-
entérite ? La réponse avec 
Claire Trommenschlager, 
diététicienne.
En cas de gastro-entérite, 
une règle prime : limiter sa 
consommation d’aliments 
gras et d’aliments 
procurant des fibres 
indigestes. Faites place 
au riz blanc et à la banane 
bien mûre ou cuite. Ce fruit 
est connu pour réguler le 
transit intestinal et vous 
redonner de la vitalité.
Pourquoi la banane cuite 
est idéale quand on a la 

diarrhée ?
Les bananes sont riches en 
pectine, : « Il s’agit d’une 
fibre soluble qui absorbe les 
excès de liquides dans les 
intestins et ralentit le transit 
intestinal (contrairement 
aux fibres insolubles que 
nous retrouvons dans les 
légumineuses notamment 
et qui sont plutôt irritantes 
pour les intestins) », selon 
Claire Trommenschlager, 
diététicienne. La 
banane soulage donc 
efficacement des diarrhées.
Privilégiez les bananes 
bien mûres, cuites ou en 
compote pour profiter 
de tous ses bienfaits sur 
votre ventre. Sous ces 
formes savoureuses, la 
banane est aussi plus 
facile à déguster car la 
gastro-entérite a tendance 
à écœurer. Il est parfois 
même impossible d’avaler 
quoi que ce soit au cours 
de cette infection (même 
un simple médicament).
Il peut d’ailleurs être 
préférable de ne pas manger 
le temps que les nausées et 
les vomissements soient 
moins virulents (si ce n’est 
qu’une affaire d’heure).
Ajoutons que les bananes, 

comme les autres fruits, 
contiennent beaucoup 
de liquides, elles sont 
donc une arme contre la 
déshydratation parfois 
secondaire aux diarrhées 
et qui peut donner lieu 
à des complications.
Est-ce que la banane est 

un anti-vomitif ?
Les nausées et les 
vomissements sont souvent 
aggravés par le simple fait 
d’avoir « l’estomac dans 
les talons » : la gastro nous 
empêche souvent de nous 
alimenter. Or, la banane 
est connue pour réguler 
les niveaux de sucre 
dans le sang (la banane 
n’est d’ailleurs pas un 
aliment à proscrire en cas 
de diabète) ce qui réduit 
les sensations de faim 
et les nausées de jeûne.
« Si vous souffrez de 
diabète, il est évident que 
la banane verte est plus 
indiquée que la banane 
jaune. Hélas, c’est l’inverse 
en cas de gastro. Ainsi, si 
vous êtes diabétique, il est 
possible de déguster un 
peu de banane mûre avec 
modération au moment du 
repas. Mais les bouillons de 
légumes sont à privilégier 
pour les diabétiques », 
conseille la spécialiste.
Ajoutons que la banane 
est un excellent anti-acide 
naturel : elle permet ainsi 
de réduire l’acidité liée aux 
vomissements qui irritent 
parfois fortement les voies 
digestives supérieures.
Enfin, les vomissements 

à répétition sont 
susceptibles d’entraîner 
des pertes en potassium. 
Le risque est alors de se 
sentir particulièrement 
fatigué(e) et de présenter 
des crampes musculaires. 
Cela tombe bien, la banane 
est riche en potassium 
puisqu’elle contient 358 
mg de ce minéral pour 
100 grammes de fruit.

Manger de la banane 
permet-il de soulager la 

fièvre ?
Saviez-vous que la banane 
est un remède de grand-
mère pour faire baisser la 
température corporelle ? 
Aucune preuve scientifique 
à l’appui, il est vrai. 
Néanmoins, certaines 
personnes témoignent 
qu’elle est efficace pour 
faire tomber la fièvre (qui 
peut être un symptôme 
de gastro) et limiter les 
bouffées de chaleur chez 
les femmes ménopausées. 
Et si vous essayiez ?
Enfin, la forte teneur en 
eau de la banane en fait un 
aliment désaltérant. Elle 
est recommandée pour 
éviter la déshydratation 
due à la fièvre (surtout 
pour les personnes qui 
ont du mal à boire en 
quantité suffisante).
La banane, un fruit allié des 
intestins et de l’immunité
Comme tous les aliments 
d’origine végétale, la 
banane est une source 
importante de fibres 
alimentaires. Ces dernières 
nourrissent les micro-

organismes du microbiote 
intestinal  (aussi appelé 
flore intestinale) 
contribuant à son bon 
équilibre. Elles sont dites 
prébiotiques. Or qui dit 
bonne santé des intestins, 
dit aussi transit régulé 
et immunité optimisée. 
La banane est donc un 
véritable atout pour se 
relever d’une vilaine gastro.
« Enfin, la banane regorge 
de bons micronutriments 
comme les vitamines B6, 
B9 et C, le potassium, 
le manganèse et le 
magnésium. Elle est donc 
un atout pour retrouver 
rapidement la forme », 
rappelle la diététicienne 
Claire Trommenschlager.
Quoi manger quand on a 

la gastro ?
En cas de gastro-entérite, 
privilégiez d’un côté 
certains aliments pauvres 
en fibres et qui sauront vous 
redonner de l’énergie en 
limitant les diarrhées tels 
que le riz blanc, les pâtes 
ou la semoule blanches.
Du côté des végétaux, 
outre la banane qui contient 
des fibres solubles qui 
ralentissent le transit , optez 
pour les fruits et légumes 
cuits tels que les carottes 
ou la compote de coing.
Les viandes maigres sont 
recommandées car elles 
sont plus digestes que les 
viandes grasses. « D’une 
façon générale, il ne faut 
pas manger gras quand on a 
la diarrhée. Contrairement 
aux idées reçues, la banane 

ne contient presque pas de 
lipides », rappelle l’experte.
Enfin, le yaourt est le seul 
produit laitier autorisé : 
sa richesse en ferments 
lactiques aide à reconstruire 
la flore intestinale.
Si vous ne parvenez pas à 
manger, privilégiez l’eau 
de riz sucrée. Dans tous 
les cas, pensez à vous 
hydrater régulièrement.

Comment soigner une 
gastro ? 

 La gastro-entérite est 
plus souvent d’origine 
virale, aucun antibiotique 
n’est alors nécessaire. 
Habituellement, 
l’application des mesures 
hygiéno-diététiques et 
du repos suffisent à en 
sortir au bout de quelques 
jours. Néanmoins, il 
est possible de prendre 
certains traitements 
symptomatiques tels que 
: des ralentisseurs de 
transit, des antisécrétoires 
intestinaux, des absorbants 
et protecteurs intestinaux 
et des antispasmodiques. 

Recette express : une 
compote antigastro

Si vous parvenez à atteindre 
votre cuisine malgré les 
nausées, voici une recette 
très simple à réaliser.
Ingrédients :
•	 4 bananes bios
•	 20 cl d’eau
•	 100 grammes de 
sucre de fleur de coco 
ou de sirop d’agave 
bio (éviter d’utiliser du 
sucre blanc qui augmente 
fortement les taux de 
glycémie dans le sang).
Mode d’emploi :
1.	 Épluchez les 
bananes et coupez-
les en fines rondelles.
2.	 Faites chauffer 
une petite casserole, 
ajoutez-y l’eau, les 
bananes et le sucre de coco 
ou le sirop d’agave bio.
3.	 Faites cuire la 
compote à feu doux pendant 
environ 20 minutes tout en 
mélangeant régulièrement.

Banane contre la gastro : 
un remède efficace ?
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Une fine escalope de 
veau à la fois tendre et 
croustillante escortée de 

spaghettis et d’une sauce tomate 
maison, cette recette au doux 
parfum de dolce vita est idéale 
pour un dîner romantique. Nul 
besoin de bloquer une après-
midi en cuisine : en plus d’être 
facile, l’escalope milanaise de 
Norbert Tarayre se prépare en 
moins d’une heure !
Les ingrédients de l’escalope 
milanaise de Norbert Tarayre
Ici, le chef troque les spaghettis 
traditionnels pour des 
conchiglies, des pâtes en forme 
de coquillage plus commodes à 
manger sans se tacher lors d’un 
date !
1 escalope de veau
100 g farine

2 œufs
100 g chapelure
200 g de conchiglies
1 mozzarella
Huile à frire
1 citron jaune
Pour la sauce tomate :
400 g de concassé de tomate
Huile d’olive
1 gousse d’ail
1 oignon
1 bouquet de basilic
2 brins de thym
1 cac de sucre en poudre
4 g de piment
La préparation de l’escalope 
milanaise de Norbert Tarayre
Pour gagner du temps, vous 
pouvez préparer les pâtes à 
l’avance, mais «pensez à les 
arroser d’un filet d’huile d’olive 
pour qu’elles ne se ramollissent 

pas», conseille le chef.
Préparez la sauce tomate 
express : hachez l’ail et ciselez 
grossièrement l’oignon. «Cela 
permettra d’apporter de la mâche 
à votre sauce», explique le chef. 
Faites suer avec un filet d’huile 
d’olive dans une casserole puis 
ajoutez le concassé de tomate, 
le thym, le piment et le sucre. 
Laissez mijoter à couvert et 
remuez de temps en temps. 
Ajoutez le basilic et assaisonnez 
en fin de cuisson.
Préparez l’escalope : Avec un 
poids ou une casserole, tapez 
l’escalope entre deux feuilles 
de papier cuisson. Pour que 
l’escalope puisse s’élargir, 
poussez du centre vers les 
extrémités. Assaisonnez la 
viande des deux faces puis 

trempez-la successivement dans 
la farine, les œufs battus et dans 
la chapelure. Faites chauffer un 
bain d’huile dans une poêle. 
Lorsque l’huile est chaude, 
baissez le feu et plongez-y 
l’escalope. Faites-la dorer des 

deux côtés, égouttez-la sur un 
papier absorbant et salez.
Faites cuire les pâtes al dente.
Dressez l’escalope au centre, 
les pâtes nappées de sauce 
tomate à côté et les tranches de 
mozzarella par-dessus.

Vos œufs durs seront beaucoup 
plus faciles à écaler grâce à cet 
ingrédient. Spoiler : on l’a tous 
dans notre cuisine. Découvrez 
vite cette technique méconnue.
Les œufs durs sont à la base de 
nombreuses préparations : les 
iconiques œufs mayonnaise, un 
grand classique des bistrots qui 

revient au goût du jour, mais 
aussi les incontournables œufs 
mimosa, la sauce gribiche ou 
encore la salade de pommes de 
terre. Encore faut-il retirer leur 
coquille, sans les abîmer...
Ôter une coquille d’œuf : pas si 
simple qu’il n’y paraît...
Pour réussir ces recettes, il 

y a un prérequis : maîtriser 
l’art d’éplucher les œufs durs, 
les écaler sans les abîmer. 
Ces derniers doivent restent 
parfaitement intacts. Hélas, ce 
n’est pas une mince affaire ! 
Bien souvent, on peine à retirer 
cette coquille qui se brise en 
mille morceaux, rendant la 
tâche beaucoup plus difficile 
que prévu. Parfois, celle-ci 
colle tellement à l’œuf qu’il 
nous arrive même de déchirer 
un peu de blanc d’œuf. Et ce, 
malgré le fait que vous ayez 
soigneusement plongé vos œufs 
durs dans un bain d’eau glacée 
avant de les écaler. Pourquoi 
? Vous avez omis une étape 
essentielle à la cuisson… On 
vous révèle la petite astuce qui 
change tout et cela ne tient qu’à 

un ingrédient du placard.
L’ingrédient magique pour 
écaler plus facilement les œufs 
durs
Lorsque vous faites cuire vos 
œufs durs, vous les plonger dans 
une casserole d’eau bouillante. 
Erreur : l’eau bouillante seule 
ne vous aidera pas au moment 
d’écaler les œufs. Il faut en 
réalité les cuire dans une eau 
bouillante, salée et vinaigrée ! 
Ces ingrédients éviteront à la 
coquille de rester trop collée 
à l’œuf. Si vous n’avez pas de 
vinaigre blanc, vous pouvez tout 
à fait utiliser du jus de citron ou 
encore du bicarbonate de soude, 
le procédé restera le même. 
Voici comment s’y prendre :
Faites chauffer une casserole 
remplie d’eau.

Jetez-y une belle pincée de sel, 
puis ajoutez selon ce que vous 
avez sous la main : un filet de 
vinaigre blanc ou de jus de 
citron, ou une cuillère à café de 
bicarbonate de soude.
Quand l’eau bout, plongez-y 
délicatement les œufs avec une 
cuillère.
Faites cuire 10 min puis 
plongez-les dans un bain d’eau 
glacée pendant 5 min.
Vous pouvez désormais 
écaler vos œufs durs bien 
plus facilement ! Comme par 
magie, la coquille se détache 
facilement. Vous gagnerez de 
précieuses minutes en écalant 
vos œufs... qui resteront intacts. 
À vous les œufs mayo parfaits 
en entrée !

Star du ménage sur Instagram, 
Bgin.clean dévoile l’ouvrage 
«Ménage & vous !» pour vous 
aider à rendre le nettoyage facile, 
rapide et ludique. Parmi la mine 
d’or de conseils et astuces, nous 
en avons retenu 3 qui pourraient 
bien vous changer la vie.
C’est pendant le confinement 
que Bruno Ginesty dit Bgin a 
lancé son compte Instagram 
où il partage des vidéos et des 
photos de ce qu’il nettoie. Fort 
de son succès et de ses plus de 
386 000 abonnés, le passionné 
de ménage propose aujourd’hui 
un livre complet (aux éditions 
Marabout, 15,90 euros) qui 
regroupe des programmes 
(quotidiens, hebdomadaires, 

mensuels...), des astuces pour 
adopter les bons gestes ainsi que 
des conseils pour choisir les bons 
produits. L’objectif ? Retrouver 
harmonie et sérénité à la maison. 
La rédaction a passé le livre 
au crible et a sélectionné pour 
vous 3 astuces pratiques à tester 
d’urgence. 
Astuce n°1 : Une poubelle qui 

ne sent pas mauvais
Chez Bgin, rien n’est laissé au 
hasard et pas même la poubelle 
! Avant de remettre un sac-
poubelle neuf, une fois par 
semaine, l’as du ménage verse un 
peu de bicarbonate de soude au 
fond de cette dernière pour éviter 
les mauvaises odeurs. Il place 
également un bout de vieille 

serviette éponge au fond de la 
poubelle pour que les éventuelles 
coulures ne viennent pas salir la 
structure. Il passe ensuite le tissu 
en machine avec son matériel de 
ménage. 

Astuce n°2 : Un four 
parfaitement nettoyé

Pour nettoyer le four, Bgin 
applique une pâte de savon noir 
et d’huile de lin sur la paroi 
encore tiède avant de laisser agir 
une nuit entière. Il racle ensuite 
la pâte avec un grattoir à givre 
et termine en passant un chiffon 
tiède pour rincer et éliminer les 
dernières saletés. Il recommence 
l’opération si les taches tenaces 
persistent.
Astuce n°3 : Les auréoles qui 

disparaissent du bois
Pour faire disparaitre les 
auréoles laissées par l›eau ou les 
verres sur le bois, Bgin utilise 
un bouchon en liège véritable 
(pas de bouchon synthétique) 

qu›il coupe à l›une des deux 
extrémités. Il se sert alors du 
bouchon comme d›une gomme 
en prenant garde à suivre les 
veines du bois. Il lustre ensuite 
avec un chiffon.

L’escalope milanaise facile de Nobert Tarayre

Cet ingrédient permet d’écaler les œufs durs 
plus facilement

3 astuces ménage qui changent la vie



Nichés entre les pics 
montagneux, les 
bâtiments historiques 

de la région d’Asir sont les 
témoins éloquents d’un riche 
patrimoine, tissé par l’artisanat 
et la décoration artistique. Ils 
possèdent diverses conceptions 
architecturales et une palette 
de sept couleurs naturelles, 
narrant une histoire fascinante 
d’opulence culturelle.
Les teintes coordonnées revêtent 
des caractéristiques uniques en 
fonction de l’emplacement de 
chaque maison, que ce soit dans 
les vallées, sur un plateau, sur les 
hauteurs de Sarat ou les plaines 
de Tihamah. Les habitants de 
la région d’Asir utilisent des 
pigments provenant de plantes, 
d’argile et d’oxydes de pierre 
pour peindre des motifs et des 
décorations complexes sur leurs 
maisons.
Au cœur de cette expression 
artistique se trouve Al-Qatt al-
Asiri, une forme d’art indigène 
qui orne les murs des bâtiments 

de la région depuis des centaines 
d’années. Elle a acquis une 
reconnaissance mondiale 
lorsqu’elle a été inscrite sur la 
liste représentative de l’Unesco 
du patrimoine culturel intangible 
de l’humanité en 2017.
Ali Marzouq, professeur en 
archéologie et en arts islamiques 
au département d’Histoire et 
d’archéologie de l’université 
du roi Khaled, soutient que la 
région d’Asir se distingue par 
l’abondance de son art et la 
richesse de ses décorations, qui 
témoignent de la créativité de ses 
habitants.
Les embellissements extérieurs 
sont façonnés par les hommes, 
tandis que les femmes s’occupent 
de l’intérieur. Les décorations 
et les peintures murales variées 
intègrent des lignes droites, 
des triangles, des cercles et 
des carrés. S’inspirant de la 
culture locale, Al-Qatt al-Asiri 
adopte des motifs géométriques 
complexes qui reflètent le 
paysage et les couleurs vibrantes 

de la nature.
Le terme arabe «qatt» se traduit 
par «ligne, sculpture ou coupe» 
et symbolise le travail minutieux 
effectué par les femmes à 
l’intérieur des bâtiments. 
Les couleurs s’écoulent 
gracieusement de leurs mains, 
une pratique connue sous le 
nom de «qattatah», qui permet 
de créer des formations et des 
styles en fonction de la nature de 
la surface.
Ces artisans qualifiés utilisent 
des couleurs dérivées du calcaire, 
d’argiles colorées, de plantes 
naturelles ou de poudres prêtes 
à l’emploi. Ils les préparent avec 
des agents stabilisants et brillants. 
Les couleurs primaires rouge, 
jaune et bleu sont complétées par 
des nuances de vert, d’orange, de 
blanc et de noir.
La production de couleurs, 
tout comme la conception, est 
complexe. Les pigments et les 
matériaux sont puisés dans la 
nature, ajoutant une note de 
durabilité.
Le vert provient des plants de 
luzerne. Il est pilé avec un maillet 
en bois avant d’être appliqué 
à la main. Parfois, il est frotté 
directement sur les murs, car le 
vert est une couleur couramment 
utilisée pour la partie inférieure.
La production de noir implique 
trois méthodes distinctes. 
Initialement, il provient des 
troncs de l’arbre Al-Atm 
(Olea Europaea) et il subit un 
processus de distillation qui le 
transforme en goudron. Il est 
ensuite utilisé sur les portes et les 
cadres de fenêtre comme couche 

protectrice contre la corrosion et 
les éléments.
La deuxième technique implique 
du broyage du charbon de 
bois combiné avec de la résine 
végétale à partir d’espèces 
spécifiques d’arbres. Cet additif 
améliore la cohésion et la 
stabilité du pigment.
La troisième méthode consiste à 
écraser la luzerne pour extraire 
son essence, qui est ensuite 
filtrée. On place une assiette ou 
un élément similaire sur une 
flamme pour produire un résidu 
noir qui est ajouté au mélange.
De la même façon, la fabrication 
du rouge implique des processus 
distincts. Les pierres rouges, 
riches en oxyde de fer, sont 
écrasées et mélangées avec de la 
résine végétale; une autre source 
est l’argile rouge locale, connue 
sous le nom d’«Al-Hamra». 
Elle est écrasée puis mélangée 
avec de l’eau. Cette teinte est 
généralement utilisée pour les 
plafonds.
Le bleu est dérivé d’une poudre 
de roche sédimentaire à laquelle 
on ajoute de l’eau. Les artistes 
d’Asir utilisent ce pigment 
pour leurs décorations murales, 
incorporant une résine végétale 
pour en garantir la stabilité. Il 
est souvent utilisé autour des 
fenêtres.
La cinquième couleur, l’orange, 
occupe une place particulière 
dans le cœur des résidents d’Asir 
et elle apporte de la chaleur 
pour lutter contre la fraîcheur du 
climat. Historiquement importée 
sous forme de poudre, la couleur 
orange est mélangée à de l’eau 

et de la résine. Le jaune, extrait 
de la poudre de soufre naturel 
connue sous le nom de «safra», 
ajoute une touche vivante et 
provient des montagnes et des 
collines, ou il est parfois dérivé 
de la peau de grenade.
Dans le riche patrimoine 
architectural d’Asir, la présence 
de blanc neutre reste constante. 
Communément appelé «gypse» 
par les habitants, il occupe une 
place importante sur les façades 
extérieures des maisons en 
terre et sur les murs intérieurs. 
Son utilisation généralisée est 
attribuée à sa facilité d’accès et à 
sa polyvalence pratique.
Tout d’abord, le matériau – de 
la gomme provenant de certains 
acacias – est immergé dans l’eau. 
Il est ensuite pilé jusqu’à ce qu’il 
soit ramolli avant qu’il ne soit 
mélangé au gypse raffiné pour 
créer ce qu’on appelle localement 
«Al-Shawit». Le composé 
semblable à de la gomme confère 
une finition élégante, brillante et 
d’un blanc éclatant.
Ces expressions artistiques 
uniques d’Asir sont 
profondément enracinées dans la 
croyance de la communauté en 
l’importance de l’ornementation 
de leurs demeures traditionnelles. 
S’inspirant des modèles et des 
formes complexes de la nature, les 
styles décoratifs se manifestent 
dans un éventail varié de motifs 
populaires, couvrant des éléments 
géométriques, botaniques, 
abstraits et calligraphiques.

La Commission des arts 
visuels organise l’exposition 
internationale d’art immersif 
«Imagine Picasso» à Laysen 
Valley à Riyad, du 3 février au 3 
mars.
Pablo Picasso est considéré 
comme l’un des artistes les 
plus importants du XXe siècle, 
cofondateur du mouvement 
cubiste. Cette exposition rend 
hommage au défunt artiste 
espagnol en projetant plus de 200 
de ses œuvres les plus connues.
Les peintures présentées dans 
«Imagine Picasso» proviennent 
de collections de musées 
prestigieuses, notamment du 
Musée Picasso de Paris, du 
Musée Picasso de Barcelone, du 
Musée d’Art Moderne de New 
York, du Musée Pouchkine de 
Moscou, ainsi que de collections 
privées.
À travers cette exposition, la 

Commission des arts visuels 
vise à proposer une découverte 
artistique particulière dans 
la capitale saoudienne, en 
favorisant la sensibilisation 
culturelle à l’importance de l’art 
visuel.
En employant les dernières 
techniques de présentation 

évoluées, l’exposition invite les 
visiteurs à découvrir le monde 
de Picasso sous une nouvelle 
perspective créative.
Organisée chaque année dans 
différentes villes du monde, 
«Imagine Picasso» transcende 
le format traditionnel des 
expositions artistiques, en offrant 

une découverte unique du génie 
créatif de Picasso.
Olivier Widmaier Picasso, petit-
fils de l’artiste, a confié: «Je 
pense que cette exposition aurait 
beaucoup plu à mon grand-père 
car il était avant tout un homme 
de liberté.»

Cette exposition a déjà été 

organisée dans plusieurs grandes 

villes du monde, telles que 

San Francisco, Lyon, Toronto, 

Madrid et Québec, avec un grand 

nombre de visiteurs et des éloges 

de la presse internationale.

Les bâtiments historiques de la région d’Asir,
 témoins éloquents d’un riche patrimoine

Riyad accueille l’exposition «Imagine Picasso» 
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L’ancienne ville négrière 
française, enrichie par 
le commerce colonial, 

pourrait se doter d’une structure 
mémorielle installée près du 
fleuve.
La Maison Esclavages & 
Résistances (MER) serait-elle 
sur le point de voir le jour à 
Bordeaux, dans le sud de la France 
? Selon l’un de ses principaux 
promoteurs, Karfa Sira Diallo, 
élu (écologiste) de la région 
Nouvelle-Aquitaine et d’origine 
sénégalaise, il y a actuellement « 
un bon alignement des planètes ».
Le 31 janvier, après la 
présentation du rapport de 
préfiguration de la MER rendu 
au maire, Pierre Hurmic, le 12 
mai précédent, la direction du 
port a annoncé son intention de 
mettre à disposition un terrain 
près du fleuve, sur les bassins à 
flot, à proximité du projet de Port 
Center lancé conjointement par 
le port, la métropole et l’Union 
maritime et portuaire.
Auditorium, jardin des 
mémoires…

Un projet de l’architecte Julie 
Druillet existe déjà. Il comprend 
un auditorium, un « bureau 
des mémoires », des ateliers et 
salles d’exposition, un jardin 
des mémoires, des résidences 
d’artistes. L’investissement est 
estimé à 3,5 millions euros, et 
le budget de fonctionnement 
annuel, à 300 000 euros.
Les partenaires financiers 
envisagés sont la Ville, la 
métropole, le département, la 
région, l’État, et, bien entendu, 
différentes formes de mécénat. 
Selon Karfa Diallo, fondateur-
directeur de l’association 
Mémoires & Partages, qui a mené 
une consultation citoyenne sur 
le sujet, « aucune somme n’est 
disponible pour l’instant, mais la 
région Nouvelle-Aquitaine est la 
première collectivité à annoncer 
sa participation financière. Les 
autres se prononceront après 
l’installation du comité de 
pilotage [effective depuis le 31 
janvier]. »
Plus de 150 000 Africains 
déportés

Dans sa note d’intention, 
l’architecte Julie Druillet 
résume l’essence du projet : 
« Il est aujourd’hui plus que 
nécessaire de mettre fin au 
silence et de réhabiliter un 
pan de l’histoire de Bordeaux. 
C’est par son ancien rôle dans 
le trafic colonial que Bordeaux 
constitue un territoire fertile à 
l’exercice de la commémoration. 
On recense 400 expéditions en 
partance de [la ville], ce qui a 
engendré la déportation et [la 
réduction en] esclavage de plus 
de 150 000 Africains. Ce projet 
a donc pour but d’assumer une 
partie de l’histoire de Bordeaux 
en instaurant une véritable 
gouvernance mémorielle 
autour d’une maison contre les 
esclavages. »
La mission de préfiguration 
entend « fixer à deux ans, 
au plus tard au 31 décembre 
2025, sa dissolution et son 
remplacement par la structure 
chargée d’administrer la Maison 
Esclavages & Résistances ».
Parmi les activités que 

proposerait la MER figurent 
parcours mémoriels, expositions, 
projections, conférences, 
résidences d’artistes, salon du 
livre, ou encore le Black History 
Month – ce dernier étant promu 
par l’association Mémoires & 
Partages. La sixième édition 
bordelaise de cet événement (du 
3 au 29 février) sera consacrée 
au centenaire de la naissance 
d’Amílcar Cabral et aux « 

créolisations lusophones ».
Interrogé sur l’intention qu’on 
lui prête de prendre la direction 
de la MER, dont il est le 
principal promoteur, Karfa Diallo 
répond, en bon politique : « 
Dans l’hypothèse où la Maison 
deviendrait réalité, j’ai assez de 
travail en tant qu’élu et directeur 
de Mémoires & Partages, mais je 
ne fuirais pas mes responsabilités 
si cela se révélait nécessaire ».

Le documentaire « It’s OK » sur 
la chanteuse libanaise Elissa est 
sorti fin janvier sur Netflix. 
Il lève un coin de voile sur 
la vie d’Elissa, offrant aux 
téléspectateurs et à ses fans un 
aperçu des facettes inédites du 
parcours de la célèbre chanteuse.
Dans cette mini série de 3 
épisodes, la Libanaise se dévoile 
d’une manière intimiste et se 
confie sur les grands drames de 
sa vie, notamment les défis de 
l’industrie musicale, les pressions 
et critiques constantes, ainsi que 
sa lutte contre le cancer. 
Elle aborde également d’autres 
sujets personnels tels que sa 
relation toxique, les séquelles 
d’une chirurgie esthétique, et la 
perte de son père. 
Elle y retrace son ascension 
depuis ses débuts modestes dans 

le monde du théâtre jusqu’à 
devenir l’une des stars les plus 
influentes de sa génération.
S’ouvrant sur le sous-titre « Une 
histoire inédite sur une star », 
la promo présente des images 
exclusives des coulisses des 
concerts d’Elissa, donnant un 
aperçu des défis auxquels elle 
a été confrontée, dont certains 
ont conduit à des moments de 
vulnérabilité.
«Âadi, it’s OK»
It’s OK. En français, “ce n’est 
pas grave”. Une expression 
qui a désormais une nouvelle 
connotation, transformée en 
phrase culte de la pop culture, 
grâce à la manière dont Elissa 
l’a adoptée et popularisée, 
la transformant en signature 
linguistique personnelle. 
En effet, cette phrase anodine est 

devenue une phrase culte de la 
pop culture. 
Il y a environ dix ans, dans une 
vidéo filmée lors d’un entretien 
après l’une de ses représentations, 
Elissa, exaspérée, répond à une 
question d’une journaliste en 
disant, « Âadi, it’s OK» ce qui 
signifie « Normal, c’est rien». 
Cet extrait est devenu viral sur la 
toile, dans la presse et les médias, 
déclenchant une avalanche de 
réactions, souvent comiques, 
les jeunes fans l’ayant tourné en 
meme. 
Chacun s’est  approprié cette 
expression pour narrer, voire 
relativiser son propre vécu. 
La chanteuse a judicieusement 
intégré cette phrase à son 
répertoire personnel, en en faisant 
le reflet de son propre parcours.

 Le King Abdulaziz Center 
for World Culture (Ithra) a 
inauguré vendredi une exposition 
rétrospective ayant pour sujet 
«Etel Adnan, Between East and 
West (Etel Adnan, entre l’Orient 
et l’Occident).»
Le centre présente les œuvres 
de la regrettée poétesse, artiste 
et philosophe libano-américaine 
Etel Adnan, l’une des artistes 

contemporaines les plus célèbres 
de la région.
Cette première exposition 
individuelle des œuvres d’Etel 
Adnan en Arabie Saoudite ouvrira 
ses portes jusqu’au 30 juin.
Organisée par Sébastien Delot, 
ancien directeur du Lille 
Métropole Musée d’art moderne, 
d’art contemporain et d’art brut, 
cette exposition présente le 

parcours créatif d’Etel Adnan, à 
travers toutes les périodes et tous 
les médiums de sa riche carrière.
Elle dévoile non seulement le 
lien profond qu›Etel Adnan 
partageait avec le monde, la 
culture et la langue arabes, mais 
montre également comment elle a 
subtilement maîtrisé sa créativité 
pour mélanger harmonieusement 
ses influences culturelles 

orientales et occidentales.
L›exposition présente 41 de 
ses œuvres, depuis le début de 
sa carrière artistique à la fin 
des années 1950, jusqu›à ses 
dernières créations en 2021 avant 
son décès.
Certaines de ces œuvres ont été 
prêtées par des institutions du 
monde entier, telles que la Sharjah 
Art Foundation, la galerie Sfeir-

Semler, et le Musée Sursock, 
ainsi que par des collectionneurs 
privés.
L’exposition s’ouvre sur une 
fresque murale en céramique 
de 25 mètres carrés, suivie par 
la projection de «Motion», un 
montage de plusieurs films en 
Super 8 réalisés par Etel Adnan 
à Yosemite, New York, et San 
Francisco dans les années 1980.

Une Maison Esclavages & Résistances à Bordeaux en 2025 

Sur Netflix, un aperçu intimiste sur la pop star libanaise 
Elissa

Ithra invite à la première exposition de l’artiste américano-
libanaise Etel Adnan en Arabie Saoudite
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Lundi, en fin de soirée, 
plusieurs médias italiens 
rapportaient qu’une fête 

organisée par la radio Mediaset 
a été évacuée après que la police 
a reçu un appel anonyme évo-
quant la présence d’une bombe
Ala veille du lancement du 74e 
Festival de la chanson italienne, 
la Villa Nobel de Sanremo (Li-
gurie, Italie) a été évacuée ce 
lundi aux alentours de 23 heures 
après une alerte à la bombe. Le 
lieu accueillait plusieurs cen-
taines de personnes, dont la 
majorité des trente artistes par-
ticipant à la compétition musi-
cale, à l’occasion d’une fête 
organisée par la radio Mediaset, 

relatent des médias transalpins.
Selon le site Adnkronos, le stan-
dard téléphonique du commis-
sariat a reçu un appel anonyme 
évoquant la présence d’un engin 
explosif. Si des recherches ont 
immédiatement été lancées sur 
place, à minuit, elles n’avaient 
rien donné.
L’un des événements artistiques 
et médiatiques les plus impor-
tants
Sur Instagram, Francesco Fac-
chinetti, manager de Mr Rain, 
l’un des candidats du Festival, 
présent à la fête, a témoigné en 
story. « Nous étions entre 300 et 
350. Tout le monde a commen-
cé à s’inquiéter en voyant les 

chiens qui commençaient à fu-
reter. Il semblerait qu’il y aurait 
quelque chose d’explosif, je ne 
sais pas bien quoi… Attendons 
», a-t-il déclaré.
Les médias italiens ont immé-
diatement repris la nouvelle. Le 
Festival de Sanremo est l’un des 
événements artistiques et mé-
diatiques les plus importants du 
pays. Retransmis sur Rai Uno, 
il est très suivi et permet à la 
chaîne de réaliser ses meilleures 
audiences de l’année.
La Villa Nobel a été la pro-
priété du Suédois Alfred Nobel, 
à l’origine des prix portant son 
nom, qui a fini sa vie à Sanremo 
en 1896.

L’ancien leader des Wailers est 
considéré comme l’un des mu-
siciens qui ont posé les bases du 
reggae
Àquelques jours de la sortie du 
biopic One love, consacré à Bob 
Marley, les amoureux du reggae 
sont en deuil. La BBC nous 
apprend en effet que l’éternel 
bassiste des Wailers, le groupe 
jamaïcain du « King of Reggae 
», s’est éteint samedi 3 février 
2024, à l’âge de 77 ans.
C’est l’un de ses fils, Aston Bar-
rett Jr, qui l’a annoncé sur son 
compte Instagram : « c’est avec 
le cœur lourd que nous parta-
geons la nouvelle du décès de 
notre bien-aimé Aston «Family 
Man» Barrett après une longue 

lutte contre la maladie ».
Né en 1946 à Kingston, Aston 
Barrett, très vite considéré 
comme une « pointure » de la 
basse, avait d’abord rallié The 
Upsetters, le nom du collectif 
de musiciens de Lee « Scratch 
» Perry. Puis lui et son frère 
Carlton, un batteur, avaient joué 
pour Bob Marley, Max Romeo, 
Bunny Wailer et Peter Tosh dès 
le début des années 1970.
Son jeu de bassiste très carac-
téristique – et dont les connais-
seurs disent qu’il a « posé les 
bases » du reggae et du dub – 
l’a ensuite naturellement amené 
à rejoindre, en 1974, Bob Mar-
ley et son groupe The Wailers, 
au sein duquel il s’est immédia-

tement imposé comme « chef 
d’orchestre ».
« La batterie est le battement 
de cœur et la basse, la colonne 
vertébrale », avait dit un jour 
« Family Man ». Qui oserait 
en douter à l’écoute des inou-
bliables lignes de basse, tout 
en rondeurs, de titres désormais 
cultes comme I shot the sheriff, 
No woman no cry, Could you be 
loved, Jammin et bien d’autres?
Outre ses fans, Aston Barrett 
laisse orphelins ses nombreux 
enfants : « J’ai eu 23 filles et 18 
fils, avait-il déclaré à la BBC en 
2013. Je suis le «Family Man», 
je suis gâté avec 41 enfants et 
23 petits-enfants ».

Cascades de lumière, pluies 
d’étoiles et déluge de fleurs 
dans un musée: le collectif artis-
tique japonais teamLab ouvrira 
vendredi à Tokyo sa nouvelle 
exposition permanente d’art 
numérique immersif, après 
avoir attiré plusieurs millions 
de visiteurs dans une version 
précédente.
Au fil d’un véritable labyrinthe 
niché sous le plus haut gratte-
ciel du Japon (330 mètres), 
plus d’une cinquantaine d’ins-
tallations interagissent, entre 
elles et avec le public, de flots 
numériques s’ouvrant sous les 
pieds des visiteurs à des pétales 
s’éparpillant à leur approche.
«Notre objectif est de toucher 
les gens et de les amener à 
réfléchir sur la vie et le monde 
d’une manière plus positive», 

explique à l’AFP Toshiyuki 
Inoko, le directeur de teamLab, 
disant vouloir proposer «des ex-
périences inédites, en montrant 
une beauté nouvelle et jusque-là 
inconnue».

Pour ce nouveau projet, intitulé 
teamLab Borderless et logé au 
sein du complexe immobi-
lier tokyoïte Azabudai Hills, 
«notre travail s’inscrit dans la 
continuité de nos recherches 

passées, tout en proposant une 
expérience nouvelle», détaille 
M. Inoko.
5 sens  
Au-delà des images et des sons, 
les installations font appel à 
l’odorat et au goût. Thé et glace 
consommés dans le musée de-
viennent aussi des oeuvres d’art 
qui se recouvrent de fleurs et de 
feuilles.
L’humain «perçoit le monde 
avec son corps, mais au-
jourd’hui notre perception du 
monde est souvent réalisée via 
la télévision ou internet. Nous 
voulions donc créer une expé-
rience» faisant appel à tous les 
sens, dit M. Inoko.
TeamLab, un groupe d’artistes 
qu’il a co-fondé en 2001, a 
présenté ses installations dans 
le monde entier, de New York 

à Paris en passant par Singa-
pour. Il possède par ailleurs des 
lieux d’exposition permanente 
à Shanghai, Macao ou Pékin, 
ainsi que déja un autre musée à 
Tokyo.
Le précédent teamLab Bor-
derless avait accueilli les visi-
teurs dans le quartier d’Odaiba 
en bord de mer de 2018 à 2022, 
attirant des foules de visiteurs, 
y compris des VIP comme Kim 
Kardashian, Katy Perry ou 
Elon Musk, qui ont partagé des 
images de leur expérience sur 
les réseaux sociaux, alimentant 
le buzz.
Cette exposition avait décroché 
en 2019 le Guinness World Re-
cords du musée le plus visité au 
monde, après avoir reçu cette-
année là près de 2,2 millions de 
visiteurs.

Sanremo 2024 
 La fête à la Villa Nobel évacuée après une alerte à la bombe

Aston « Family Man » Barrett, le légendaire bassiste
 de Bob Marley, est décédé à 77 ans

Un nouveau musée d’art numérique immersif ouvre à Tokyo



Dix années sont déjà passées où tu nous 
as quittés, un cinq du mois de février 2014, 

pour un monde meilleur...une date fatale pour 
toute la famille...mais nos pensées pour toi 
effacent le temps. Allah le tout puissant, a 

voulu que tu rejoignes un monde meilleur et 
sa volonté fut accomplie

Tu étais parti de bonne heure comme tu l’as 
vécu toute la vie...les souvenirs sont certes 

douloureux mais ils resteront toujours ancrés 
dans nos mémoires...rien n’effacera, ni 

s’effacera de ta belle image et de ta personne 
gravée dans nos cœurs et dans nos esprits et rien ne pourra jamais atténuer ni 

notre douleur, ni cicatriser notre profonde plaie.

Cher père tu n’es plus là où tu étais mais tu demeures partout là où nous 
sommes... Tu étais l’homme exemplaire au grand cœur, simple, sociable...

toujours souriant plein de douceur et de générosité...Une image qui restera à 
tout jamais gravée dans nos mémoires

Les affres de ton absence sont une torture au quotidien tel un mal incurable. 
Tu as laissé un grand vide que rien ne pourra combler

Tes fils, tes filles et tes petits-enfants te regrettent beaucoup... Nous joignons 
nos prières à celles de tous ceux qui t’ont connu et aimé pour que le Tout 

Puissant t’accueille en son vaste Paradis

Repose en paix cher père ...tu demeureras à jamais dans nos cœurs

إنا لله وإنا إليه راجعون
Ton fils BICHA Salim

 A la mémoire de mon
défunt père

  BICHA Mohamed dit «Hocine«
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